
La Suisse reçoit aujourd'hui M. Armand Fallières, Président de la République française
¦«•SI*» »

Une dat© iiistor,ic[u.e
[Nous ne prétendons' pas Jouer en Suisse! un

foie international et sommes restés jusqu'ici
presque entièrement en dehors du grand va-
et-vient de monarques et de chefs d'Etat, qui
est caractéristique de la période actuelfe
et prend une place importante dans les. ,eom>
binaisons diplomatiques. L'empereur allemand
a été r eçu à Lucerne, par. le Conseil fédéral,
alors qu 'il traversait la Suisse rentrant d'Ita-
lie dans ses Etats. Le roi yictor-Emman.uel fil
est entr é par deux fois en Contact personnel
avec nos autorités, a la sortie Nord: du tun-
nel du Saint-Gothard ét à celle du tunnel du
Simplon. L'empereur François-Joseph nous a
'lait l'an dernier l'honneur d'une escale dans
le port de Rorschach'. Aucun de ces témoi-
gnages ne nous avait laissé indifférents Jet
nous en avons été fiers pour notre pays et re-
connaissants aux puissants monarques dont
nous les avions reçus. Mais jamais, jusqu'ici,
aucun souverain d'Europe n'est venu saluée
officiellement le Conseil fédéral au siège mê-
me du gouvernement de la Confédération et,
bien qu'on eût parlé jadis aveo insistance
d'une visite de Napoléon III, aucun chef dei
l'Etat français, depuis Napoléon 1er, n'avait
jamais passé notre ïrontièr.e en forme offi-
cielle.

L'événement d'aujourd'hui 'est donc- nou-
veau clans les fastes helvétiques. H sort do
nos habitudes et de nos traditions. Le prési-
dent Fal lières, qui a été l'hôte de tant del
grands souverains et les a reçus dans la pluei
belle des capitales, nous connaît assez pour
savoir qu'il n'a rien de semblable à attendre
chez nous, car nos mœurs publiques son il d'une
simplicité dont on .cherche en vain l'analogue
en Europe. Mais nous lui sommes reconnaig-
sants de sa démarche. Nous saurons rép-onJ-
dre avec la plus cordiale franchise à pofi
amicale poignée de main. Nous espérons Qu'uni
'ciel sans nuages permettra à nos conseillers
{fédéraux de lui présenter, dans tout leur,
[éclat, les splendeurs naturelles de notre paya.
Chef lui-même d'une grande démocratie, il
apprécie comme nous, sans s'arrêter aux sub*
itilités d'étiquette, ce que l'esprit de liberté
rët d'égalité a de fort et de salubre. Noua
sommes certains que nos magistrats suisses
Seront très vite en communauté de sentiments
avec le premier magistrat de la République
ivoisine; nous comptons que ces deux journées
profiteron t au bon accord de la France et de
la Confédération et ainsi à deux peuples dé-
sireux avant tout de respecter les droits de
tous, et de se développer dans la paix.

Pour cela, que le président de la plus
grande républiqu e de l'Europe soit le bien-
venu sur le sol de la plus1 ancienne.

La jeunesse de M. Fallières
' ' 351. Fallières est lié a Mézin en Lot-et-Gâ-
fonn e, le 6 novembre 1841. Son père — mort
en 1874 — !était greffier de la justice de
paix. Sa mère — morte en 1883 — était, fille
également d'un greffier de la justice de paix,
à [Villeneuve.

Mézin est une petite ville de 3000 haK-
'tants , perchée à un îdlomètre au-dessus de
la Gélise, affluent de la Baïse.

Armand Fallièr.es fit ses premières études à
l'école Berges et au collège de Mézin, où il
¦fit sa quatrième . Son père l'envoya ensuite, de
1854 à 1859, à Angôulème, où il passa son
baccalauréat es lettres en 1859 : il avai t dix-
huit ans. De là, il fut conduit à Bordeaux
pour préparer son baccalauréat es Sciences.
' Comme son père le destinait au barreau ,
il l'envoya en 1860 à Paris, où il fit une an-
née de droit, pour revenir à Toulouse. Il pas-
sa de bons examens et le père autorisa le
ïils à revenir à Paris où, deux ans après,
il obtenait sa licence de droit, puis il revint
à Nérac , pour s'inscrire au barreau.

C'est à Nérac que commence la carrière
politiqu e de M. Fallières. Jusque-là d jne
s'était soucié que de lui seul; désormais, il
ya passer sa vie à s'occuper des autres.

Sa carrière politique
M. Fallières fut  élu député de Nérac1 le

20 février 1876; inscrit à la gauene républi-
caine, il fit partie des 363 et fut réélu avec
eux le 14 octobre 1877. _o 17 mai 1880, il
fut nomm é sous-secrétaire d'Etat au minis-
tère de l'intérieur et des cultes. Renversé
avec le cabinet Ferry le 10 novembre sui-
vant, il .devint ministre de l'intérieur dans
le ministère Duclerc (7 août 1882), auquel il
succéda comme président du "Conseil le 23
mars 1883 aveo l'intérim des affaires .étran-
gères. Le 17 février 1884, il tombait à la
suite du rejet par le Sénat de ia loi sur les
prétendants. Le 20 novembre d» la même an-

née il remplaça S l'iUBtraStàon publique Jùlea
Ferry qui prit le por tefeuille des affaires
étrangères, et tomba aveo lui le 31 mars
1885. M. Fallières redevint ministre de l'in-
térieur dans le cabinet Bouvier (31 mai
1887)i * il ae distingua par l'énergie qu'il apj-
porta dans la lutte contre le Conseil muni-
cipal de Paris, dont il fit échouer le projet
de fédération de toutes les communes de
France à propos du centenaire de 1789. A
peine élu président de la République, Ml
Sadi Carnot confia à M. Fallières la'mission
de former son premier ministère '(1887) ; mais
toutes ses ooipablnaisons échouèrent et il se
contenta du portefeuille de la justice dans

M. ARMAND FALLIÈRES
Présidant da la République française

le e&bfaet Tir|aïïïî 'tomba! lé B avril 1888 aVéQ
M. Tirard, il revint au pouvoir aveo lui le
22 février 1889, comme ministre de l'instruc-
tion publique, îl obtint le portefeuille de la
justice dans le cabinet Freycinet (17 mars
1890) et le 8 juin de la même année, il se
fit élire sénateur de Lot-et-Garonne; il tom-
ba aveo le gabinet suc l'incident Gouthe^
Soulard.

La vie ministérielle de M. Fallières avait
pris fin, mais son autorité parlementaire s'af-
firmai t toujours davantage et, en 1889, il fut
élu président du Sénat, poste qu'il occupait
lorsque, le 17 janvier 1906, l'Assemblée na-
tionale le porta à la présidence de la Ré-
publique par 449 voix contre 371.

Le programme de la réception
Dès ce matin, le Palais fédéral est abon-*

damment décoré d'écussons et da drapeaux
français et de verdure. Les vestibules et les
escaliers sont transformés en vrai jardin de
verdure. , | •

A la réception qui sera donnée à' l'ambas-
sade de France lundi soir de 5 h. 30 à
,7 h., un nombre très grand de Français ve-
nant de toutes les parties de la Suisse assiste-
ront. Le beau et gracieux jardin 'suffira à
peine à les contenir.

Le nombre des invités au banquet de lundi
soir, au Bernerhof , est de 61. Il y aura
une seule table- M. Fallières sera assis au cen-
tre; il aura vis-à-vis de lui M. Comtesse,
président de la Confédération .

Le président de la République aura à sa
droite M. Muller, conseiller fédéral, à sa gau-
che M. Pichon, ministre des affaires étrangè-
res. M. Comtesse aura à sa droite M. Mille-
rand , ministre des travaux publics, à sa gau-
che M. Ruchet, vice-président de la Confédéra-
tion . • i

Le comte d'Aunay, ambassadeur de France
à' Berne prendra place à côté de M. Muller;
M. Schobinger, conseiller fédéral , à côté de M.
Millerand. - '

Au banquet d'Interlaken prendront part '68
convives. Y assisteront, outre les personnages
qui dîneront lundi soir au Bernerhof, les di-
recteurs des bureaux internationaux de Berne.
La table sera en fer à cheval.

De grands préparatifs se sont fait 'égale-
ment dans l'Oberland pour la visite du pré-
sident Fallières.

Les préparatifs à Interlaken
A Stfherzligen, le train spécial qui amè-

nera' les invités sera reçu par les jeunes arba-
létriers dé Thoune. Les garçons formant cette
société, dans leurs costumes pittoresques, qui
date encore du moyen-âge, l'arme au bras, for-
meront la haie jusqu'au « Bluemlisalpj», le pjtyg

beau vaÇeUfl du lafc de Th'oUUe élégamment
décoré. Pendant le trajet d'environ une heure,
l'orchestre du Casino d'Interlaken jouera. Au
débarcadère d'Interlaken, six jolies jeunes fil-
les offriront au président un bouquet .trico-
lore composé d'edelweiss, de gentianes et de
roses des Alpes. Le long de la rampel qui monte
à la place de la gare, environ 200 enfants for-
meront la haie. Les fillettes vêtues de blanc
avec des écharpes tricolores et suisses, les
garçons en armai'lis aveo des drapeaux, des
soldats du bataillon de l'Oberland escorteront
les vingt Iandaux chargés de conduire les
hôtes et les autorités du pays au Kursaal. Le
reste du bataillon et de nombreux agents de

M. ROBERT COMTESSE
Président de la République helvétique

police feront le service de sûreté. Il sera ab-
solument interdit au public de circuler dans
les rues par lesquelles passeront les voitures.

Après aa banquet de 60 couverts dans la
grande salle du Casino récemment inaugurée,
les invites monteront, comme on le sait, en
funiculaire au Harder , d'où ils jouiront, espé-
rons-le, de la vue incomparable que l'on a
de là-haut par le beau temps.

Les voyages présidentiels
Ceist une affaire bien plus Compliquée

qu'on n'imagine qu'un voyage présidentiel et
qui demande beaucoup de diplomatie, sur*-
tout dans les départements français dont la
représentation est divisée d'opinion. Il he
faut froisser personne et il faut mettre le
chef d'Etat en face d'une manifestation de
loyalisme sans fausse note.

D'ailleurs toutes les précautions sont pri-
ses. Longtemps à l'avance un délégué 'de la
maison civile ou de la maison militaire est
venu en fourrier conférer avec le préfet) pour
l'établissement du programme dans lequel
rien ne doit être laissé à l'imprévu ni à
l'improvisation. Réunis par les soins du pré-
fet, les textes de toutes les harangues qui
devront être adressées au président sont
communiqués à celui-ci qui a le loisir de
préparer ses réponses pour n'être pas prid au
dépourvu , car, pour l'effet à produire, ce se-
rait déplorable que le chef de l'Etat parûj
interloqué.

Un président en voyage n'a pas tout l'en-
combrement de bagages qui est nécessaire à
un monarque oblige de revêtir Un nouvel uni-
forme suivant le 'caractère de chacune des cé-
rémonies où il paraît. En représentation, l'ha-
bit noir avec le grand 'cordon de la Légion
d'honneur et la redingote en demi-gala suf-
fisent à la simplicité républicaine du repré-
sentant de la France. Mais encore en faut-il
provision de rechange. Ml Loubet promenait
en SES voyages trois complets habits, deux
complets redingote et le fameux carton aux
quatre chapeaux de soie. Il faut, «en effet, que
le président affronte tous les temps, dans
son landau découvert, d'où il salue la foule
pour répondre aux vivats, malgré les 'torrents
de pluie qui parfois lui inondent le crâne et
lui découlent dans le cou.

En France, le chef de l'Etat est, à' ia
préfecture, chez lui comme à l'Elysée; c'est
lui qui reçoit fet il est d'usage qu'il invite
au moins une fois à Sa table, non seulement
les personnes de sa suite, mais lea principaux
personnages du pays. Le reste du temps il
appartient à ses hôtes : la ville et le départ***
ment, .et c'est là que le supplice commence
ou plutôt continue. Félix Fauré qui 'était gros
aangeuc et gablait gefi affrontait l'épreuve

des Banquets aveo là plus grande &is|an'C'is..
Un fantaisiste, qui avait collectionné tous;
les menus des )*epas qui lui avaient "été of-
ferts dans son voyage en Normandie et en"
Bretagne, avai t compté jqu'il avait mangé
douze fois du melon, dix-neuf du saumon,
dix-sept du filet de bœuf , vingt de la pou-
larde, 'vingt-deux du canard national, îhuîf
du homard, treize des haricots verts, quinze
des petite pois à la française et vingt de la
bombe glacée.

Ce eont les petits desagréments du métier.
Hommage à ia Suisse

_ A l'occasion de la visite du Président Fal-
lières dans notre pays, la plupart des grands
journaux français consacrent à la Suisse dea
articles élogieux. Voici celui du «Journal»;

Le Président de la République sera aujour-
d'hui l'hôte du gouvernement fédéral suisse.

Si oette manifestation impose une observa-
tion, c'est le regret qu'elle ne se soit pas pro-
duite plus tôt. Et, vraiment, on se demande
quelle raison a bien pu empêcher le chef de
l'Etat français, du jour où sa fonction est de-
venue essentiellement vagabonde, de réser-
ver, au milieu de ses voyages à travers les
monarchies

^ 
voisines, une attention courtoise

à un pays si proche du nôtre par, la géographie,
la nationalité et les traditions constitution-
nelles, i :

Peut-être le seul Coupable de cet oubli est-il
le protocole rigide d'après lequel une poli-
tesse

^ 
internationale ne pourrait être faite qu'à1

Condition de pouvoir être rendue. Or, on sait
que la loi suisse interdit formellement au
président du Conseil fédéral de quitter le 'ter-
ritoire national durant l'exercice annuel de ses
fonctions. M. Comtesse ne pouvant venir à'
Paris, M. Fallières ne pouvait décemment
aller S Berne, i ' i

Félicitons-nous que l'on Se soit décidé Une
bonne fois à oublier 'ces préjugés d'un autre
âge. Le souci des bonnes relations franco-suis-
ses vaut bien une entorse au protocole. Il y
a heureusement encore en France assez dei
largeur d'esprit pour que nous sachions ap-
précier à sa valeur la procédure que nos
voisins sauront innover pour exprimer leur!
satisfaction de l'hommage rendu par le pré-
sident de la République française. Et la meil-
leure manifestation sera l'accueil, très cha-
leureux dans sa Cordiale sincérité, qui attend
certainement M. Fallières à Berne.

Tous les nuages sont dissipés
H n'y â pas entre la France et la Suisse

de ots grandes questions politiques qui tien-
nent l'Europe en suspens. Ce n'est pas une
raison pour classer la visite actuelle parmi
les simples démonstrations platoniques. A dé-
faut de graves problèmes internationaux que
la Confédération helvétique a le bonheur
d'ignorer, du moins presque complètement, il
y a entre la France et la Suisse des liens de
sentiments et d'intérêts dont la valeur ne
saurait être méconnue par aucun de ceux qui
gardent le souci de la grandeur de (notre
race.

Ce n'est pas par Une raison de rapproche-
ment géographique qu'une partie de la Suisse
est qualifiée de française. Cest parce que, les
habitants de oes cantons parlant notre lan-
gue, gardan t du passé des affinités nettemant
caractéristiques, subissent encore, dans une
Certaine mesure, le rayonnement de la pen*
sée française, tout en développant avec an
légitime orgueil leur personnalité propre. La
Confédération helvétique est ainsi, de même
jque le nœud orographique et le Château d'eau
de l'Europe, le point de rencontre des gran-
des poussées ethniques. Allemands, Italiens,
Français, y collaborent fraternellement dans
un Commun patriotisme. La Suisse a réalisé
le bon internationalisme. Tout en admirant
Ce chef-d'œuvre d'équilibre, fet parce que,
l'admirant, nous 'devons Souhaiter que le fac-
teur français Conserve son rôle. La visite du
président de la République est un hommage
et un encouragement à ceux qui soutiennent
le bon combat Ûe la Civilisation française.

•Elle contribuera certainement aussi au dé-
veloppement des relations d'affaires entre
les deux pays. Tous les nuages sont dissipés.
Un traité de commerce a mis Tin à Une lutte
^économique dont les deux partis bnt souffert.
La question des voies d'accès au Simplon est
heureusement réglée. De nouvelles voies fer-
rées vont bientôt facilite** èa!30£e l'échange
des BEodsite ei deg idéeg,.— m̂*f ^ —
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rPHQinn ÉfftlP illinniQ -ta la^ouvalte poste e'fdes febrlqoiK
1 OlluIUIS Ef lBl lO UUÎJUiU Service depuis 11 heures pour employés

de la gara et de la poate. Pension com-
Slete depuis 2 francs par jour. Dîners à .l fr. Service à l'emporté sur commande.

uisine soignée. 12775 Se recommande.

A l'occasion des Fêtes
Feux d'artifices en tous genres, Poudre de bengale , Lan-

ternes, Flambeaux, Armes et Munitions. Articles de pêche
et de chasse. — Réparations. 13158

' ^Ifa-surles IE3e3T3M.o:Ei.cL
iLrmnrier patenté

Rue Numa-Droz 59 La Chaux-de-Fonds Rue Numa-Droz 59
Téléphone 905 Prix modérés Se recommande.

« J'avais le corps couvert de 1259g

et les démangeaisons qu'elles occasion-
nent ne me laissaient repos ni jour , ni
nuit. Après 15 jours de frictions avec
Zackoob, savon médical, mes dartres
avaient complètement, disparu. Votre sa-
von ne vaut pas fr. 2.25 seulement,
mais 100 fr. Sergent M. à G. » A fr. 1.—
(15 ° o) et fr. 2 25 (35*/. effet puissant).
Dans les pharmacies Bech, Béguin, Boi-
sot, Bourquin , Leyvraz, Mathey Mon-
nier, Parel et Vuagneux. 5

BANQUE FÉDÉRALE "
(SOGIÉl li ANONYME)

LA CHAUX-DE-FONDS
Cours des Changes, le 15 août 1910. î

Nons sommes, sauf tamtions im- "c- miai CaD_
portantes, °/o |

( Chèqne Pari» ».t papier court JOO.O S '
IM »., 8i) jours ) acceptations fran- 3 100.07 /,
rl 12 mois ça ses, minimum 3 100. U1/,

(S mois S ?r. 3000 . . . 8 »»•«/.

ir.
lipmio . SO.Xt 'I.

Court *¦ *0-- 1 /.
30 jours! acceptations an- 3 25.22
2 mois glaises, mim- 3 25. ÏS
3 mois | mum liv. 100 î îo.24

i 

Chèqne Berlin , Francforts/M ..,... ,
et pap ier court . . . îiï î},'*

30 jours! acceptations aile- * «J-*1/»
i mois mandes, mini- 4 J23.50
3 mois \ mnm M. 3000 . 4 '¦*••¦>-*'

I 

Chèque Cènes , Milan , Turin
et pap ier court . . . . »»•?*

30 jours ) _ f 99-«
2 mois 4 6hUr«l . ..  6 99-6"
3 mois \ 5 °a-8U

! 

Chèque Bruxelles, Anvers 99.biS"/.
Traites non acc, bill.,mand. 4 _,. ._,, .

3 et 4 chiffres . . . .  Hï.os /,
S à 8 mois , traites aec, min.

Ir. 8000 S'/. 99 ??¦/,
. I Chèque et court . . . .  'O» - 111

ÀIÏIS'Kfl, \Traites non acc, bill.,
r* ,, ,* ..,* X mand., 3 et 4 chiffres . 5 -109.10
111)116111. J a à j  mois , traites aoc,

min. Fl. 2000 . . . .  5 J09.Î0
... Chèque et court . . . .  _\\î'~Vienne Petits ellets longs . . . .  4 j»-— '

2 à 3 mois , ¦» chiffres . . 4 lu£*"J.
„ - .(.Chè ques °- ** l*
16ff lOriC Pap ier bancable (premières
cnt ' OD ' et secondes 4»/, 5.18V»
ùllo itl Jusqu 'à 3 mois 31/,

Billets de banque français . . . .  100.—
. > allemands . . . 123.37'/.
. » russes . . . .  2.65*/,
¦ > autrichiens . . .  104 .90
> . ang lais . . . .  25.20
> . italiens . . . .  99.35
. . américains .. . .  5 16%

Souverains anglais (poids gr. 7.97) . 15.16
Pièces de 20 mk (poids m. gr. 7.95) . 123.37'/,

Emprunt
QUI prêterait la somme de 500 fr.,

pour quelques mois, à une personne sol-
vable, contre bonne garantie et avec inté-
rêts à convenir. — Faire offres par écrit ,
sous chiffres P. B. 14773, au bureau de
I'IMPARTIAL.

Montres égrenées

ê 

montres garanties
Tous genres Prix réduits

BEAU CHOIX
Régulateurs soignés

F.-Arnold DROZ
Jaqnet-Droz 39

Chaux-de-Fonds.

^.•u.tomoToïle
Pour cause de santé, à vendre une tri-

voituretie ; bas prix. 14657
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAI,.

AHUU&OM
——V/0-WV-—-—

Demande d'Inspecteurs absolu-
ment au courant des branches : Acci-
dents . Responsabilité Civile ,
Vol. Eaux. Glaces, Transports.
pour ies cantons de Neuchâtel, Fri-
bourg et Vaud. ¦¦

Il ne sera pas répondu aux offres
de personnes ne possédant pas les
qualités requises ei-dessus.

Ecrire sous B. 4176 X, i Haa-
senstein & Vogler , Genève. }, .

P.BAILL00-FE1ET
87, RUE DU NORD 87

ê 

Vente au détail de

MONTRES
garanties, or, argent , acier

et métal.

CHAINES "SAUTOIRS
argent, niêllrJ et plaqué ,

$_W Prix très avantageux. -~m%
H-7414-C 471

m*f*B y \ 02E331*2SE2X2a

^DSBHBMH*&H -̂."J.ig-fîTW «..A...

On demande à aclreter environ 100litres
de lait par jour. On payerait 18 cent, le
litre. — S'adresse* p<.r "écrit , sous cii i lDes
K. B. 14876 , au bureau de I'IUPARTIAI,,

MS76

Magasin L Rothen-Per rst
RUE NUMA-DROZ 139

Alliances or 18 k., sans soudure , larges
et étroites. — Cadeau aux fiancés! 13S70

PrPa TTP*nT dessinateur, se recom-WlaVCUi mande à MM. les patrons
pour de l'ouvrage. Spécialités : Dessins
en tous genres pour la machine et autres ,
ramolayes, émail, monogrammes, armoi-
ries, etc. etc. — S'adresser à M. G. Ga-
berel. rue du Doubs 63, au Sme étage.

I Comment f
I préserver nos Confitures I
8 de la moisissure 2 1

; En employant le papier parchemin
imprégné de Salieyle

B La moisissure qui attaque lea conserves peut être évitée 8
par l'emploi du papier parchemin salicylique. Posez donc sur

. toutes vos conserves un rond de ce papier qui a pour but de H
B conserver l'air c'est-à-dire de le garder toujours frais et fermez M
Hk également le récipient avec ce même papier qui bouche hermé- /B
g tiqueraient. Ëa

Le salieyle en poudre doit être rejeté car mêlé au fruits il Igï peut par ses proprités chimiques occasionner des dérange- _ \t ments et même des crampes d'estomac. Et le salieyle fait per- _ \dre aux fruits leur belle couleur naturelle et leur arôme.
Ce papier parchemin au salieyle est préférable à tous les

«utres, car, par un emploi soigne, ii vous offre des garanties
sérieuses et protège non seulement les conserves contre la moi-
sissure mais il leur garde leur ioûe couleur et leur arôme
exquis.
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vente en rouleaux de 2 et 4 feuilles :
M Le rouleau de 2 feuilles 0.35 "fe.
jP $ Le rouleau de 4 feuilles 0.65 H

H Papeterie Courvoisier P
Jrf è Place du Marché fpk
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¥@fez ces pris S
Lits complets 90.— Canapé 35— Buffet de service 200.— I
Chaises 5.— Divan 90.— Secrétaire 150.— 1
Armoire à glace 130.— Lavabo 25— Bureau 35.—

Chambre i coucher style Louis XV, fr. 600.—
Facilités de payement —o— Escompte an comptant

40 •/. de bénéfice en achetant à 14689

La liaison d'Ameublements gJacques Meyer
68, nue Léopold-Kobert 6$, au rez-de-chaussée. En face de la Gare S

Maison à vendre
m,

A vendre, de gré à gré, maison en bon état d'entretien et en plein so-
leil, dans très beau quartier de La Chaux-de-Fonds, au bord d'une place. —
Vue Imprenable. Conditions favorables.

S'adresser, pour tous renseignements, à l'Etude des Notaires JEANNERET
et QUARTIER , rue Fritz Courvoisier 9. H-10723-C

TOILES TEINTES POUR TAPISSERIES
H-4848-N l'ex-Ltiix-es, Ouvrages , eto. 14U99

P. BERTRAND, Neuchâtel
Cartes de fiançailles flSff^^ffiS

4 FEUILLETON on L ' IMPARTIAL

PAR

FÉLIX DUQUE8IMEL

Elle envoya le domestique le prévenir que
le repas était servi; mais, presque aussitôt,
des pas précipités descendirent l'escalier, et
le valet dé chambre, un vieux serviteur at-
taché à la famille de .Chazeau depuis plus de
vingt ans, rentra, la figure bouleversée et
prononça, d'une voix entrecoupée par, l'é-
motion :

.— Madame là comtesse, monsieur est
étendu de tout son long, sur le parquet du
cabinet de toilette; e'est un évanouissement,
sans doute ?

Le vieux Jean n'avait pas achevé son ex-
plication que Mma da Chazeau et Yvonne, af-
folées, avaient gravi l'escalier, en proie à
jin bouleversement indicible.

La porte du cabinet de toilette, ouverte,
laissait voir le corps du comte de Chazeau,
écroulé sur le tapis, la face .tournée .yerg
le sol , les foras en croix.

A côté de lui une chaise à laquelle il
avait voulu se retenir sans doute avant de
tomber, gisait, renversée...

— Adiien ! Adrien ! cria la comtesse, sans
se rendre compte que si son mari était éva-
noui, il ne pouvait l'entendre.

Aidées par le domestique, les deux femmes
relevèrent le corps et le portèrent aui* le
lit.

La face était riolacée, les lèvres tumé-
fiées, presque noires et entr 'ouvertes ; uss
yeux révulsés montraient le blanc.

— Vite, vite ! — cria Yvonne, qui était pâle
comme une morte , — que Baptiste saute à
cheval courre à Sézanne et s'amène avec lui
le docteur Blanchard.

Jean, dont la stupéfaction douloureuse
coupait les jambes, se précipita au dehors.

Cependant, la comtesse bassinait les tem-
pes de ML de Chazeau avec un révulsif après
lui avoir arraché son col pour lui donner
de l'air; Yvonne essayait de glisser un cor-
dial entre les dents serrées.

— Yvonne ! Yvonne ! — criait la comtesse
ëperdue, — écoute, écoute, le cœur-

La jeune fille appliqua son oreille contre la
poitrine de son père.

i— Eh bien, eh bien ? — interrogeait
anxieusement Mme de Chazeau, ¦— il bat,
n'est-ce pas ?

Yvcnnej les yeux noyés de larmes, la
gorge contractée par les sanglots, ne pou-
vait articuler un son , et faisait signe avec la
main, au'elle était dans l'incapacité d'écou-
ier...

— Mes artères battent tellement, — arri-
va-t-elle à prononcer, — flue je n entends
qu'elles...

Tout le personnel du château 'était sur
pied ; on essaya des sinapismes sur les jam-
bes pour faire descendre le sang, en même
temps que des bandeaux d'eau glacée étaient
placés sur le front, dont les veines, gonflées
semblaient près d'éclater.

Elnfin, au bout d'une attente qui sembla
interminable, le docteur Blanchard, qui pour-
tant avai t fait diligence, ayiant monté la côte
au petit trot de sa ju ment, entra dans Jja ,
phambre :

— Ah ! docteur, s'écria Mme de "Chazeau
en tendant les mains vers lui, rassurez-nous
vite, dites-nous flue ce n'eat Eien, gu'aves
Sue saignée, des ventouses... _ -*1 Le médecin, sans même présenter ses civi-
lités, s'approcha du lit avec une grimace de
mauvais augure, ausculta, tâta le pouls, et
approcha des lèvrse un miroir à main ^lors-
qu'il se retourna , l'expression de sa figure
était assez significative pour. au''*- *-u:* £$**
inutile d'ajouter une parole :

— Mort ! s'écria Mme de DhazeaU.
Elle poussa un cri déchirant et se précipite!

aar le corps da son mari, au'elle atteignit de

ses deux bras ; il fallut l'en arracher ; elle
balbutiait des paroles incohérentes, et elle
se trouva mal, dès qu'on l'eut séparée du ca-
davre.

Yvonne, écroulée sur une chaise, sanglo-
tait éperdument, la tête cachée dans ses
mains.

Lorsque la comtesse revfaff à elle, le docteur:
lui donna l'explication que ses yeux hagards
réclamaient :

— Monsieur le comte, dit-il, a succombé à
une attaque d'apoplexie foudroyante ; son tem-
pérament sanguin l'y exposait ; il a dû éprou-
ver une grave commotion morale, et le sang
l'a étouffé.

— Mais je ne vois pas... je ne crois pas...
c'est impossible, disait Mme de Chazeau d'une
voix entrecoupée.

Le docteur, abrégeant cet entretien doulou-
reux, s'éloigna de la chambre mortuaire oà'
son ministère était devenu inutile.

La comtesse, qui agissait comme dans un
état d'hypnose, les yeux fixes, les gestes sac-
cadés, fit la nuit dans la chambre, alluma
deux bougies, plaça un crucifix sur la poitrine
du comte, se peta; à genoux au bord du lit et,
les mains jointes, s'abîma dans la priera.

On n'entendait d'autre bruit que les sanglota
d'Yvonne, qui continuait de pleurer sans mê-
me chercher à étancher ses larmes, qui glis-
saient à travers ses doigts et coulaient ôUB
sa robe.

Lorsque la comtesse eut achevé de deman-
der à Dieu le courage et la résignation néces-
naires, elle releva la tête et trouva, à la hau-
teur de ses yeux, la main du cadavre gui pen-
dait sur le bord du lit.

Dans oette main crispée, un papier froissé
[était serré; c'était sans doute cette lettre
qu'on lui avait donnée avant qu'il montât dana
son appartement, et il fallait que la nouvelle
.qu'elle annonçait fût bien terrible pour que là
seule lecture de ce chiffon de papier eût pro-
voqué la mor t d'un homme aussi calme et aussi
bien équilibré que le comte de Chazeau.

La pauvre femme fit tous ses efforts pouij
arraçheE se|te letke de la main gui commen-

çaàjt à être envahie par la rigidité cadavéri-
que; elle j  parvint après beaucoup de diffi-
cultés et en laissant une partie du papier
déchiré au poing crispé.

Elle approcha en tremblant cette fatale
missive de la lueur vacill ante de la bougii
et elle lut :

CH. VERNOIS
Agent de change
• , «Monsieur et cher client,

« J'ai le regret de vous prévenir que les va-
« leurs achetées pour votre compte ont subi
« une baisse considérable et que le total des
« actions accuse une différence de 532,000
« francs, que je vous serais reconnaissant!
« de me faire tenir dans le plus...»

Le reste de la lettre était déchiré, mais
les quelques lignes subsistant étaient assez
claires.

Pourtant, la comtesse ne pouvait en croire
ses yeux; elle relut cinq ou six fois sans com-
prendre, hébétée ; elle rechercha l'enveloppe,
car elle doutait que cette lettre fût adressés à
son mari, le comte de Chazeau, gentilhomme
¦terrien qui ge coateatait de faire valoir, soû
domaine.

Elle la retrouva jet ifut forcée d'êtra fionvaiifr-
eue, alors, elle murmura :

— Ee malheureux, il joua it à la Bourse...
jamais je n'en ai rjern su».

II r
Le Corp venait d'être descendu dans le ca-

yean de .îamille de Chazeau; l'abbé Bricour^
qui pouvait à peine dominer son émotion,
avait prononcé les dernières prières et réflér
Chissait à la fragilité de la vie humaine, eti
songeant qu'il 'était bien loin de supposer1,-
trois j«*srs auparavant, alors qu'il s'était ar**
Eêté à mi-côte,' sous les pktanea séculaires,-
et que ses yeux contemplaient dans la valléqj
la modeste église de Sézanne et la cimetière
envahi de ÎQeurs qui y attenait, que le châte*.
lain qu'il allait solliciter pour ses pauvres
y rep*»erait si Ér,4jBaiw:.émeii de aOB derm,e*j|
aommeik

û maîtresse 9e piano
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Léon WILLE, représentant 13282
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M. Fallières a passé la journée d'hier à Besançon
L'arrivée du Président

C'est à huit heures quinze, très exactement
que hier dimanche matin,' le train présidentiel
a fait son entrée en gare 'de Besançon. A su
descente de wagon, M. Fallières est reçu) pan
MM. Trouillo t, ministre des Colonies; Sar-
raut, sous-secrétaire d'Etat à la Guerre; René
Renoult, sous-secrétaire d'Etat aux Finances;
.Grosjean, sénateur, maire de Besançon, en-
touré des membres du Conseil municipal; leg
sénateurs et députés du Doubs fet des départe-.
ments voisins. Dans le train se ¦trouvaient
égalemen t MM. Pichon, ministre des 'Affaires
étrangères; René Viviani, ministre du Travail;
Du tas ta , directeur de son cabinet; le général
Chômer , commandant le 7a corps, et M. Mfl-
leteau, préfet du Doubs; Marho, directeur!
du cabinet technique du ministre des Travaux
publics.

En termes chaleureux, le maire de Besan-
çon souhaite la bienvenue au président qui
lui répond " en disant qu'il est heureux d'apj-
porter à la population républicaine du Doubs
le salut; et les sympathies du gouvernement
de la République.

Deu x ravissantes jeunes filles offrent au
Chef de l'Etat de superbes bouquets et pro-
noncent un compliment fort bien tourné, puis
le cortège se forme pour gagner la préfee-
ture.

M. Fallières prend place dans Un landau de
gala que traînent six chevaux d'artillerie; il
a à ses côtés M. Grosjean, sénateur, maire
de Besançon, et en face M. Milleteau, préfet
du Doubs, et M. Ramondou, secrétaire génér-
rai de la présidence.

Les membres du gouvernement et lès per-
sonnages de la suite , du président prennent
place dans les autres voitures ét le cortège
se met en marche dans la direction de la
préfecture , escorté 'par. un escadron du 139
dragons.

Les honneurs sont rendus sur le parcours
par des détachements du 44*-* de ligne, du
gie chasseurs et du 4e d'artillerie.

La foule est énorme, car la population bi-
sontine a été grossie par un nombre considé-
rable d'habitants des régions voisines, venus
par de nombreux trains spéciaux assister aux
fêtes et s'associer à l'accueil 'chaleureux fait
au président de la République.

On crie sans interruption : « Vive FalliS-
JSSs ! Vive la République ! » M. Pichon et ses
Collègues du cabinet sont également l'objet
ide nombreuses manifestations de sympathie.

M. Fallières reçoit...
: Conformément à la tradition établie dé-
guis plusieurs années, la réception des auto-
rités à la préfecture revêt "un caractère de
Simplicité et d'intimité qui contraste avec
la solennité usitée jad is en pareille circon-j-
iîftnoe.

Lorsque le président de la République!
franchit le seuil de la préfecture, les re**
-présentants des corps constitués et les
fonctionnaires sont groupés dans les salons
du rez-de-chaussée. M. Fallières va vers eux
let engage à voix basse aveo la plupart d'en-
rtre eux une conversation familière. Deux
allocutions seulement sont prononcées.

Le général Chômer, commandant le I e corps
d'armée, en présentant les officiers de la
"garnison, dit qu'appelés à l'honneur de servir,

^ 
la frontière, eux et leurs troupes se rendent

Compte des devoirs qui leur incombent pour
assurer la grandeur, et la sécurité de la France
et de la Ré/publique. I ' '

Le Président de la République répond
qu'il connaît et apprécie la valeur et le
m.érite des troupjes du 7e corps. La France
;et la République ont en elles, comme dans
l'année tout entière,- la plus entière con-
fiance. ; tLa seconde allocution est prononcée par
ST. Milleteau; préfet, qui présente au chef
de l'Eta t les maires du département, venus au
nombre d'environ trois cents, des points les
glus éloignés du chef-lieu. ' |

M. Milleteau fait en termes très heureux
l'éloge de ces magistrats, de leur adminis-
tration et du leur attachement à la Rét-
tgublique. , ; i i
; M. Fallières constata que C'est par la ïa-*
çon dont ils gèrent les intérêts qui leur sont
Confiés que les maires font pénétrer dans
les cœurs l'amour de la République. Tout
en défendant sans défaillance leurs con-
victions pol i tiques, ils doivent s'efforcer de
se montrer justes, bons et équitables envers
tous leura .concitoyens, en un mot, ils doi-
vent faire aimer l'administration, non la faire
i-edouter. , (
! ;A l'issue des réceptions, Mme Grosjean-,
femme du "maire offre au pr ésident une gerbe
de fleurs du pays destinée à Mme Fallières.

« Nous aurions été heureuses , dit Mme Gros-
jean, de voir Mme Fallières vous accom-
pagner. Nous vous prions de lui transmettre
avec ces fleurs l'assurance de notre respec-
tueux et affectueux dénouement. »

- A dix heures, les réceptions ayant pris Sin,
lé pr ésident de la Ré publique, accompagné par
les inemlrres du cabinet, qui t te la jjrôfecfcire
QiOjLr; ftU*& . .ïMiâE l'feSDOiit-iOrû d'ïffiEtifiïfeira.

Â' onze heures, le presîde'nt, toujours salûS!
par les acclamations de la foule, arrivé au
rond-point de la République, où, doit 'être!,
inauguré le monument 'élevé au philosophie
Proudhon.

M. Fallières était entouré de MM. Pichon,
Grosjean, Trouillot, Viviani, Milleteau, Métin,-
Beauquier, Réville, Borne, marquis de Mous*-
tier, Saillard, Vuillame, secrétaire du OomitcJ
Proudhon, Laethier, auteur du monument, eto.

Mme Henneguy, fille de Proudhon, avait
pris placer à' fiô.té de M- Grosjean, sénateuc-
maire. *

Dea discours sont prononcés, entr'auferea
par ML René Viviani, ministre du Travail.
' La cérémonie terminée, M. Fallières se

rend au nouvel hôtel des postes, dont 'ML
Marlio, chef du cabinet technique du mi-
nistre des Travaux publics, lui fait les hon-
neurs ; puis il *a*ssiste, a,u Kursaal, au bjan-
quet que lui offre la municipalité.

Près de cinq cents personnes, reparties
en deux salles, assistent à 'ce banquet of-
fert au Président de la République, qui, |à
son arrivée, est l'objet d'une longue ova-
tion. La table d'honneur est dressée dans la
salle du théâtre, ornée de guirlandes de feuil-
lages et de trophées de drapeaux tricoloi-
res.

M. Fallières prononce un discours applaudi
avec i'um grand enthousiasme.

Les sociétés de musique
: 'A! deux heures, sous un ciel d'une remarqua-
ble pureté, a Ueu (le défilé des 35 sociétés
musicales. , i , ¦

La concentration se fait rue de Belfort,
aux Chapjrais, et presque aussitôt, sous juî
soleil ardent qui fait ruisseler, les fronts, le
cortège s'ébranla. L'air retentit de marches,
de pas redoubléis, les clairons jettent leur!
note vigoureuse et aigtuë pendant que roulent
et battent, joyeux et sonores, leg 'tambours
et que j -éfeoanent les cymbales.
' Les bacnièrcs flottent partout ét Chaque
société est pïéoédée d'un porteur de paît*
carte indiquait le nom: de la fanfare ou de
l'harmonie. ; l

Le cortSge arrive S Battant, où' la foulai
qui l'attend depuis longtemps, manifeste sa
ioie en de frénétiques applaudissements. La
musique militaire suisse Les Armes-Réunies
est très acclamée. Partout on se presse, on
s'entasse malgré la «Jhaleui" de plus en plue
grande. j

Quand l'itùTéraire est accompli, chacune
des sociétés se tenâ ôl l'emplacement qui lui
a été fixé pour donner un concert.
, Alors le spectacle est vraiment pittores-
que : des flots d'harmonie montent de tous les
quartiers; c'est bien la fête populaire par ex-
cellence.

Le conCart de gala est donne à' la fpiromena'de
Micaud. par la fanfare des usines de Terre-
Blanche, dont la masse des exécutants eat
imposante; par l'Harmonie des usines de Var
lentigney; par les Armes-Réunies de la Chaux-
de-Fonds, enfin par la Chorale de Chalon-sur-
Saône. ¦ '

Visite à l'Ecole d'horlogerie
rA 4 heures, visite à l'Exposition d'horlo**

gerie où le président examine les divers tra-
vaux des élèves de l'Ecole d'horlogerie ; jl
parcourut au premier 'étage l'exposition des
fabricants bizohtins. Tous les exposants se
trouvaien t auprès de leur vitrine et fourni-
rent au président des explications sur les spé-
cialités de leur fabrication.

M. Tissot, président de la Société des fabri-
cant d'horlogerie de Besançon prend alors la
parole. Voici le principal de son discours.
' « Depuis fort longtemps, nous nous préoc-

cupons de la réorganisation de notre Ecole
nationale d'horlogerie avec les besoins moder-
nes de l'industrie horlogère. Un programme
a été élaboré d'accord avec les représen-
tants de l'Etat, et le résultat désirable sera
atteint surtout si les pouvoirs publics, ainsi
qu'on nous l'a fait espérer, veulent bien noua
accorder leur indispensable concours.

Au nom de la fabrique d'horlogerie de Be-
sançon, j'ai l'honneur de vous prier, mon-
sieur] le président, de vouloir bien accepter ce
chronomètr e comme souvenir de votre passage
parmi nous. i i* Puisse cette montre ne marquer que des
heures heureuses pour vous, et de prospérité
et de grandeur pour la France et la Répu-
blique.» [ i ; i i

Sur ces mots, M. Tissot présente à M.
Fallières un superbe écrin en maroquin, aux
armes de la ville contenant une montre magni-
fiq u e. , .

M. Fallières, visiblement ému, remercie
M. Tissot et les fabricants d'horlogerie de eon
splp.ndide cadeau. • i

-: Je ne sais, dit-il, car seul le destin le
sait, si ce cadeau ne marquera que des heures
heureuses, mais elle en marquera au moins
plusieurs, celles qui me rappelleront le sou-
venir de ma visite à Besançon et de votre
gracieuseté. ; r ¦ ¦ (

S'il y a quel que chose à' faire pour voua
et votre fabriqua, ls nécessaire géra fa,ij £&£ lea

membres du gouvernement qui m'entourent.
Soyez assurés qu'on ne vous oubliera pas.?

M. Fallières demanda alors qu'on lui pré-
sentât M. Hatot, le décorateur de la montre
quj lui fut offerte et il complimenta chaude*-
ment l'artiste.

Le défilé des enfants
Ui B Heures fet quart, pendant quel se fër>

taine le concours de pompes à la promenade
Chamars, entourée d'un cordon de soldats,
arrivent, bannières en tête, les sociétés mu-
sicales devant prendre par* au défilé. Elles
vont toutes se masser eh bon ordre au fond
du vaste emplacement, tandis que la musique
du 60 régiment d'infanterie vient (s'aligner;
fado à la tribune.

Aux applaudissements d'une Joule enthoiï-
isiaste, les enfants des écoles 'communales,
l'allure crâne, défilent par rangs de quatre
et viennent se ranger devant les soldats.

Tout à coup un peloton de dragons débou-
che au galop, traverse la place. Les trom-
pettes sonnent et la voiture présidentielle,
avec son escorte d'artillerie à cheval, s'a-
vance. De toute part éclatent les cris de :
Vive Fallières ! Vive la Républ ique ! On en-
tend la « Marseillaise» et, au moment où le
président descend de voiture, les enfants
des écolea agitent leurs chapeaux, leurs mou-
choirs; de toute part les vivats redoublent.

M. Fallières, doucement ému, s'arrête fet,
souriant, adresse quelques mots à cette (jeune
France.

Accompagné de MM. Pichon, Trouillot, Vi-
viani et des personnages officiels, il gravi t
ensuite la tribune. Trois gracieuses fillettes,
tout de blanc vêtues, portant l'écharpe aux
couleurs de la ville, s'avancent et viennent
offrir au président un joli bouquet qu'elles
accompagnent du compliment suivant :

«Nous sommes toutes heureuses ét toutes
fièrea de vous Souhaiter, a»j nom des en-
fants des écoles, la bienvenue dans notre
ville. Notre vieux Besançon a mis tout com-
me nous sa parure de fête pour vous recevoir,
et noua avons eu le grand plaisir de travailler
à sa décoration, nous les enfants des écoles,
dans l'espoir que vous trouverez notre pays
aussi beau qu'il nous est cher.

Nous sommes ici quatre mille enfants, pour
qui votre venue est une grande joie, comme
elle est pour tout le monde un grand honneur,
et nous en garderons un inoubliable souvenir.

Veuillez, Monsieur le président, accepter,
Ces quelques fleurs ; les enfants n'ont que
cela à offrir, mais nous y joignons tout no-
tre cœur et nos vœux sincères, pour le
bonheur de notre vénéré président. » 

J

A leur petit complimen t, M. Fallières leur
adresse quelques paroles paternelles et les
embrasse. On entend de nouveaux bravos et
la musique du ,60e de ligne prélude 1' « Hymne
à la Liberté » ; sous l'habile direction de M.
Barreaux, le chœur est chanté avec maestria
!et dans un ensemble parfait par les six cents
enfants des écoles.

La défilé commence dès que les enfanta
eurent dans le même ordre admirable quitté
la promenade Chamars ; le cortège imposant
des compagnies de sapeurs-pompiers s'avance.
En passant devant la tribune, le drapeau de
chaque section s'incline devant le chef de! l'E-
tat qui salue à plusieurs reprises Ces vaillants
pionniers du devoir et du dévouement.

Puis ce sont les fanfares, les harmonies,
toutes les nombreuses sociétés de musique qui
ont bien voulu, en prêtant leur concours, con-
tribue* à la réussite de ces belles fêtes et qui
défilent aux accents d'entraînants pas redou-
blés.

En quittant la promenade Chaumars, le pré-
sident et sa suite se rendirent alors à la pré-
fecture où fut servi, à 8 heures, un grand
banquet offert par M. Fallières aux autorités
civiles et militaires et aux 'corps élus.
Les illuminations - Le feu d'artifice

Jamais Besançon n'a 'été, dans ses diffé-
rentes fêtes de nuit, aussi illuminé qu'il ne l'é-
tait hier soir. C'était une véritable iféérie.
i La clou de la fête se trouvait a la pro-
menade Micaud. Dès l'entrée, où se pressait
une foule intense, on était délicieusement
flatté par la perspective des gros globes
oranges et jaunes accrochés dans la ver-
dure sombre. Le long des arbres grimpaient
des serpents de feu et des verres multico-

lores dessinaient sur les pelouses des corbeil-
les aux courbes harmonieuses.

Mais les milliers de personnes qui obstruent
les allées" et se pressent sur les parterres en
dépit du servies d'ordre, ne tardent paa rù,
avoir leur curiosité attirée gar UB specta-
cle des plus poétiques.

Sur le Doubs, glissent doucement de jo **
lios embarcations décorées avec goût par le
Sport nautique bizontin et le génie. Toutes
obtinrent un succès bien mérité.

De longs faisceaux lumineux provenant deg
projecteurs des forts promènent laurs ger-
bes argentées sur les flots. L'écluse laisse
apparaître des eaux tumultueuses et écu-
mantes, auprès desquelles, insouciantes, s'ap-
prochent les gondoles.

Ce décor enchanteur se trouve soudain em!-
b'rasé. Des lueurs ful gurantes surgissent tout
à coup du pont de Bregille, striant le noix)
du ciel; des serpents do ïeu 'éclatent; des
elabsa ssuzea. xeiis. bleus se toromènenj; lga-

tétaient, comme de gtemm ehenilleg, fctt-deg-
sus de la Joule qui pousse des aCcïainatioojï
frénétiques. Des larmes d'or; tombent ëm cri&-
sant dans l'élément liquida, el tout cela aveu
jm fracas de tonnerre.

Puis ce sont encore des JSouqUete, des rfeux
de Bengale, quî s'éparpillent en l'air, des so-
leils qui sèment en tournant leur poussièref de
diamant, des pétards .ébranlent les Coruches
d'air, tandis que, majestueux, un dirigeable
phosphorescent semble glisgej* lentement d'une;
rive à }'** utre.

Burent près d'une heure, l'artificier Eoua-
seau, de Lyon, concentra sur ses créations
l'attention de la foule. Mais ce furent Idea
cris d'enthousiasme qui s'élevèrent lorsque
sur la colline de Bregille, subitement em-
brasée, apparut la « Semeuse» bien Connue,
tandis que s'écrivait en lettres de Jeu-Vive,
la République !

Puis, après un dernier bouquet, qui Ise-
mait dans les nues ses pétales multicolores,
tout s'éteignit. Seules continuèrent à serpen-
ter lentement les barques illuminées, fet la
foule s'écoule dans les rues devenues ItroBi
étroites peur la contenir.

Le feu à l'Exposition de Bruxelles
Des sections entières anéanties
Hier soir, dimanche, à' 9 heures, les cris

de « Au feu ! >*; retentissaient dans les locaux
de l'Exposition internationale de Bruxelles.
Immédiatement après les flammes jaillissaienj
de la façade principale.

Le feu venait d'éclater dans les bureaux des
pestes et télégraphes, ainsi que dans les bu-
reaux de la Direction générale de l'Exposition
situés tout à côté.

Une terrible paniqua s'en suivit; deg fem-
mes et des enfante furent piétines.

Lea pompiers ont fait aussitôt dea efforts
inouïs pour arrêter, le fléau, mais à 9 heures
et demie la division belge de l'électricité était
complètement anéantie.

[A il heures et demie, un vent violent 8e
leva et le feu se propagea alors avec une ef-
frayante rapidité, atteignant la rue des Na-
tions.

A 2 heures du matin, la division anglaise
est

^ 
complètement détruite, ainsi que la di-

vision belge construite le long de la façade
principale. Le restaurant français est 'égale-
ment incendié de fond en comble. La section
française est détruite en partie. &

H est très difficile pour le moment ft'obtenifi
des renseignements précis, à cause du désar-
roi général, et toutes les communications avec
l'exposition étant coupées, mais on compta
déjà plus de trente blessés.

On dit qu'un certain nombre de visiteurs,
effrayés par la violence de l'incendie au-
raient été frappés de folie. En tout cas, une
paniqua énorme s'est produite, car l'Exposition,
un dimanche soir, était bondée de monde.

On attribue l'incendie à un couçt-circuit
qui se serait produit au bureau de poste.
Onl a dû tirer sur les fauves d'une ménagerie
pour les empêcher de s'échapper. Une foule!
immense est accourue de toutes parte.

'lti y a tdeux morts et une trentaine de bles-
sés. On n'a pu d'abord connaître l'étendue
des dégâts, étant données la violence de
l'incendie et la Chaleur du foyer. L'affole-
ment est général.

Des millions de dégâts
A iy2 heures du matin, le feu semblait

circonscrit. Les dégâts sont incalculables. Lea
sections du Danemark, Russie, Norwège,
Autriche, Etats-Unis n'ont 'été que partiel le-
ment atteintes. Tout le quartier des kermesses
a disparu.

D'après une information de l'Office cen»
tral des expositions à Zurich, la section suisse
est indemne, à part quelques dégâts d'assez
peu d'importance.

On ne peut encore évaluer le chiffre total
des pertes, mais étant donné les 'fortunes
amassées par chacune des sections, on peut
sans crainte d'être taxé d'exagération les chif-
frer à plus d'un demi-milliard.

L'émotion est intense à Bruxelles. Une foule
incalculable s'est portée aux abords de l'ex-
position, mais elle est maintenue par un ser-
vice d'ordre important.
! Dn a dû 'évacuer l'hôpital Saint-Antoine;
tous les malades ont été enlevés, cet établis-
sement étant trop; à proximité du lieu ds
J'incendie. • ¦

(Ce) «qui a permis atix flammes de s'étendre
avec cette rapidité, c'est rue l'incendie a
éclaté tout près du 'poste télégraphique et
téléphonique et qu'il à été impossible aux
employés du commissariat de demander du
secours ; il a 5alla aller chercher les pom-
piers, qui ao trouvaient îorj loin du lieu du
sinistre.

Aux dernières nouvelles, on télégTapihïe que
l'incendie a pris le caractère d'une véritable
catastrophe. Plus de la moitié de l'exposition
était en flammes, notamment les actions fran-
çaise, italienne, allemande, espagnole et feelgê
qui sont complètement détruites. Il Hq tesfo
abMumeût rj,ea dana onze gçtetifm,



[lîasîroilii è chemin de fer
Il y a 40 morts et 100 blessés
Une terrible collision de chemin de fer s'est

produite hier matin dimanche, à 11 h. 45 a!
Saujoc , près Bordeaux. La locomotive et plu-
sieurs wagons du train tamponneur sont en-
sablés. Six wagons de troisième classe ont
été télescopés. La machine du train tamponné
est renversée II y a 4Q morte et plus de 100.
blessés.

Le tamponnement s'est produit entre un
U vin de marchandises venant de Royan et
iin, train de plaisir, venant de Bordeaux.

Tous les médecins de la contrée sont par-
is sur le lieu de la catastrophe. Un!

grand nombre d'habitants de Bordeaux étaient
partis le matin à 10 h. 45 pour Royan. Le
train emportait 1200 personnes notamment
un pensionnat de jeunes filles comprenant 32
élèves et une maî tresse. Les rédactions de
journaux sont assiégées par de nombreuses
personnes demandant instamment des nouvel-
les, i I

Le chauffeur du train tamponné a été écra-
sé sour-1 sa machine. Lo mécanicien du train
tamponneur a été projeté à une grande dis-
tance; il est grièvement blessé, mais on es-
père encore le sauver. Trois blessés que l'on
transportai t à l'hôpital sont morte en route.
Les cadavres sont alignés le long de la voie,
sur la route. A 6 heures, les premiers blessés
et cadavres étaient retirés des décombres.
Les rails sont tordus sur cinquante mètres de
longueur. *. »

Lei deux premiers wagons qui ont été ré-
duits en miettes étaient occupés par des jeu-
nes fi les faisant partie d'une association de
Eai'-ac. i . t .

Les fonctionnaires qui se trouvaient sur les
lieux estiment le nombre des blessés à cent.
Ceux-ci ont été transportés un peu partout, à
Royan , Saintes, Saint-Georges. Deux trains de
blessés sont annoncés à Bordeaux.

Aussitôt la nouvelle de cette catastrophe
connue à Besançon, le président de la Répu-
blique a décidé de modifier le programme de
son voyage. Toute la partie purement officielle
est maintenue, mais le président renoncera
à tout agrémen t personnel. Il ne prendra pas
part à l'excursion à, Interlaken et à Thoune,
ni à aucune réjouissance publique. >

Il a chargé M. Pichon ,ministre des affaires
étrangères de télégraphier à l'ambassadeur
là Berne de faire part à M. Comtesse, des
graves raisons qui l'obligent à modifier les
arrangements pris.

La catastrophe serait due au fait que le
train de marchandises qui a produit la colli-
sion, sortait de la voie de garage au moment où
passait le train de plaisir.
' Un autre train, qui suivait Ce dernier, a failli

se jeter peu après sur les deux convois qui
venaient d'entrer en collision. Il s'arrêta, heu-
reusement, aj ï 'dernier moment, grâce aux
signaux des voyageurs descendus du .train
de plaisir. [ : l

PARIS. — Interviewé, M. Clémente!, rapj-
porteur de la commission du budget, a dé-
claré que le ministre de la guerre va comman-
der sur les crédits de cette année 50 aéro-
planes de tous types. Il organisera une légion
d'aviateurs, et établira des aérodromes dans
plusieurs villes. Il demandera pour 1911 un
crédit de deux millions.

BELFORT. — Un grand concours interna-
tional de gymnastique s'est ouvert hier, di-
manche matin, au milieu d'une affluence énor-
me. Lea sociétés suisses produisent une ex-
cellente impression. Les sociétés alsaciennes
ont été chaleureusement applaudies par la
foule, à leur passage, (précédées de leurs tam-
bours et de leurs fanfares jouant des marches
françaises. , ;

LOOSDUINEN. — Voici les1 résultats du
•Concours international de tir. Match1 au pis-
tolet : 1. Belgique avec 2481 pointe. 2. Italie
g459. 3. Allemagne 2428. 4. Suisse 2413.
% France 2412. 6. Hollande 2391. 7. Autri-
phc 2333. 8. Danemark 2125. Le champion
du tir au pistolet est le Belge van Aspreock.
Match au fusil : 1. Suisse avec 4918 pointe.
2. France 4844. 3. 'Belgique 4786. 4. Hol-
lande 4741, 5, Italie 4709. 6. Allemagne 4489.
7. Danemark 4276. Le champion pour le tir
couché est le Français Paroch. Le cham-
pion' pour lei tic à genoux est le Suisse Ste.-
feeli 

l 
• (

, HAMBOURG. — D'après les! listefl dres-
sées par les patrons, dans les différents ports,
30,820 ouvriers des chantiers maritimes ont
quitté le travail en partie par sympathie pour
les ouvriers renvoyés. Il y eûl a •S'200 à (Ham-
bourg, 6113 à Stettirï, 5200 à Kiel, 2400
à Brème, 2000 àl Flensbourg, 1600 à Vege-
gack, 1500 à Geestemunde, 1000 à' Lubeok.

MUNICH. — Le dirigeable «Parseval VI»
est parti hier dimanche après-mMC à 5 heures,
pour son premier vol à Munich! aveo passagers.
II emporte 16 personnes. Il est venu atterrir
après un beau vol d'une heure et demie. .'

QUEBEC. — Le docteur Crippen et miss
Le' Neve s'embarqueront pour l'Angleterre
mardi ou mercredi prochain. Les prisonniers
seront remis aux autorités anglaises sans au-
tre formalité judiciaire. Pendant la traversée,
i part une courte promenade quotidienne sur le
pont, ils seront gardes àl vue dans leurs ca-
me» , 

Informations brèves

Wans les (Santons
L'assemblée d'Aigle.

VAUD. — L'assemblée Convoquée hîe* di-
manche à Aigle pour discuter la situation
créée par les intempéries de l'année et deman-
der la suppression des cours de répétition et
des manœuvres de cet automne, comptait cinq
centg personnes. Ella a lentendu des exposés de
MM. Adrien Tauxe, député à Aigle, Jules
Borloz, rédacteur de la « Feuille d'Avis d'Ai-
gle », Feyler, lieutenant-colonel et Chérix, pré-
fet, i ¦ : ', Elle a votôi à' (l'unanimité une résolution
priant le Conseil fédéral et par cette autorité
l'Assemblée fédérale convoquée d'urgence de
bien vouloir ordonner la suppression sans exi-
gence de remplacement dea cours de répé-
tition et des manœuvres militaires restant à
faire en 1910, et de constituer avec les som-
mes ainsi économisées un fonda spécial de
secours en faveur des malheureux inondés et
des personnes dont les récoltes sont détruites
oU fortement endommagées parles intempéries
de l'année. , i r
Arrestation d'un anarchiste.

GENEVE. — Sur Tordre du ministère pu-
blic fédéral, M. Perrier, directeur de la Police
centrale de Genève, s'est assuré samedi après
midi de la personne du nommé Alfred Sinner,
âgé d'une quarantaine d'années, pierriste, Vau-
dois. C'est M. le commissaire de police Mar-
quand qui, accompagné de deux agents de
sûreté, a procédé à l'arrestation de l'anar-
chiste à son domicile, aux Acacias.

Sinner est accusé d'avoir écrit dans le jour-
nal anarchiste la « Voix du Peuple», édité à
Lausanne, un article d'une extrême violence
contr e le président de la République fran-
çaise. Cet article est intitulé « Sus au monstr.e »
et l'auteur espère qu'il se trouvera «un fils
de Tell, qui prendra son arbalète, type Brow-
ning (sic) pour débarrasser le monde du com-
plice de Soleiland ».

Je nai rien à me reprocher, a dit Sinner,
au moment où on l'arrêtait.
, Puis a la prison fie St-Antoine où l'on
procéda à son interrogatoire, il reconnut être
l'auteur de l'article visé; l'entrefilet étai t d'ail-
leurs signé, Sinner ne pouvait donc nier. Le
misérable reste à St-*Antoine", à la disposition du
ministère public fédéral que M. Perrier , di-
recteur de la police centrale, a avisé par télé-
graphe.

Il est probable que l'anarchiste sera inter-
rogé au premier jour par M. Kronauer, pro-
cureur général de la Confédération, et un juge
d'instruction fédéral, à moins qu'on ne confie
la procédure â l'un des juges d'instruction
genevois.

Sinner, venant de Lausanne, habitait Ge-
nève depuis un mois environ ; il fréquentait les
milieux anarchistes.
Partout des foules compactes.

C'était hier la première journée de la se-
maine genevoise d'aviation à l'aérodrome de
Viry qui coïncidait avec un grand concours
de musiques à Carouge. Cette journée d'ou-
verture a (donné beaucoup plus qu'elle ne pro-
mettait et pas un seul "des 10,000 specta-
teurs 'm'a eu à regretter son déplacement.

En effet, on a assisté à l'envolée de six
aviateurs, qui tous ont émerveillé les pins
sceptiques, aussi, Sivec un tel succès, peut-
on être certain que le meeting va se continuer
bien au-delà de toutes les espérances.

Les moyens de transport n'ont heureuse-
ment pas manqué. La Compagnie des tram-
ways avait organisé un service intense. Les
voitures se suivaient à deux minutes d'in-
tervalle. Tous les tramways disponibles, soit
cent dix, avaient ëté sortis du dépôt. On
prévoit ainsi une recette totale d'une ving-
taine de mille francs.

Le mouvement des voyageurs a été égale-
ment considérable à la gare de Cornavin . On
estimait cette nuit que quinze à vingt mille
personnes avaient été transportées. Les trains,
bien que renforcés, 'étaient archi-bondés au
départ comme à l'arrivée. Plusieurs trains
de France ont été doublés et même triplés
Le mouvement avait été encore plus intense
la veille.

Des centaines d'étrangers n'ont pas trouvé
à' se loger cette nuit. Tous les hôtels refu-
saient du monde aussi beaucoup de person-
nes ont accepté avec joi e de loger chez
des particuliers. Toute la nuit, On a vu des
personnes errer dans les rues en quête d'une
chambre. Quelques-uns même ont passé ia
nuit sur les bancs des promenades. Les sal-
les d'attente de la gare de Cornavin p'ont
pas désempli.

£a QRauX 'èe'&onès
Pour la famille Girardln.
Total de la liste précédente 947»95
Une grand'maman 5»—
Anonyme -il 2»60
Personnel de ht Fabrique! « Election a> 64»—
M. Aaron Dideshéim et personnel 32»2Q
A. S. , ' 2»—
Anonyme ; 10»—
E. D. ' i 5»—
Atelier1 Alix Mathey i i 10»—
L. Courvoisier et Cie, rué du Pont 20»—
Personnel Comp. des Montres Invar .65»—
Ed. Eggimann, monteur da iboîtes et

son personnel , \ 25»—
Patron et ouvriers fabrique de ressorts i

E. Geiser ; r 10»—
Eatr ona gj i personnel Lesquereux et C° 45»—

Eo.tal à fea jour, Ff. 1243»75

Championnat cantonal cycliste.
Voici les résultats du championnat Can-

tonal cycliste couru hier matin dans, potrô
ville :

Inter-club. — 1. Francs-Coureurs; 2. Ju-
rassien: 3. Cydophile, les trois de la Chaux-
de-Fonds; 4. Beau-Site, Fleurier; g, Cosmos,
La Chaux-de-Fonds.

Seniors. — Dumont Charles, Châtelain AL,
Gianoli Joseph, Antenen Ch., Roy Marcel,
Gygax Arnold, Jeanneret Albert, Claude Ali,
Marendaz Jean, Donzé 'Arthur.

Juniors. — Godel G., Berger F., Grandjeaû
J., Guipone S., Hildebrand A., Ducrettet, Hu-
guenin.
Nos matières aujourd'hui.

L'abondance des informations importantes
de l'étranger, comme aussi l'arrivée en Suis-
se du président de la République française,
nous oblige à renvoyer à demain divers
articles et communications.

Le passage à Neuchâtel
di» président de laj épubliij iie française

Notre correspondant particulier à Neuchâtel
nous téléphone à 3 1/% heures cet après-midi :

NEUCHATEL. — M. Fallières a reçu S
Pontarlier une dépêche de condoléance qui lui
a été adressée par M. Comtesse président de
la Confédération, relativement à la catastrophe
de Saujon près Bordeaux.

Le président de la République a télégraphié
qu'il était très touché de la part que la Suisse
prenait au deuil qui frappe tant de familles
françaises. M. Fallières tient à exprimer sans
réserve ses plus cordiaux remerciements.

Aux Verrières, le train présidentiel a fait
son entrée en gare à 1 h. 50. Le convoi se
c emp osai t- de deux locomotives des C. F. F.
dont la première était richement décorée, de
sept voitures de voyageurs et da deux four-
gons. Le corps de musique des Verrières a
exécuté, à l'arrivée du train en gare, la « Mar-
saj llaiso » tandis qu'une section de recrues,
de Colombier, rendait les honneurs.

Una foule énorme stationnait aux abords de
la gare dont l'accès n'était permis qu'à quel-
ques personnalités officielles et aux représen-
tants de la presse. La gare était décorée avec
beaucoup de goût.

M. Fallières, après avoir été salué par le
le comte d'Aunay, ambassadeur à Berne, est
descendu de voiture, a passé devant le fron t
des soldats puis a repris place dans le train,
qui .quittait la station à 1 h. 55, salué par
les cris de « Vive la France » et par 1 Hymne
national suisse, exécuté par la musique.

Les envoyés du Conseil fédéral , parmi les-
quels on remarquait les colonels Galiffe, Egiin
et Isler, ont pris place dans le train présiden-
tiel.

Sur le quai de la gare de Neuchâtel, les
personnages officiels et les journali stes sont
présents dès 2 1/ 2 heures. On remarque: du
Conseil d'Eta t, MM. Droz, Calame et Petta-
vel. M. le chancelier Ch. Perrin est aussi
là. La ville est représentée par M. Jean
de Pury, du Conseil communal. La «Musique
militaire » et les « Armourins » Joueront &¦ l'ar-
rivée et au départ du train.

Le service d'ordre est très strict. Il .est
fait par les gendarmes sous la direction du
commandant Estrabaud et par la police lo-
cale dirigée par M. Zeller, 'inspecteur. Un
public énorme est massé au Nord, le long
du Faubourg de la Gare. Personne n'a pu
pénétrer sur le quai en dehors de ceux
qui possédaient une carte de légitimation.

A 2 h. 55, le 'convoi présidentiel est si-
gnalé. La « Musique militaire» attaque la
« Marseillaise». A 2 h. 58, le train entre
en gare et s'arrête sur la troisième voie. M.
Mollard , directeur du protocole, descend vi-
vement et invite MM. les représentants du
Conseil d'Etat et de la ville "à monter dans
le wagon où se trouve -M. Fallières.

Peu après, le président de la République
française manifeste le désir de descendre
sur le quai. Il y demeure quelques instants,
en conversant avec M. Ed. Droz, président
du Conseil d'Etat. A ce moment, le corps des
« Armaurins » attaque la vieille marche neu-
châteloise qui porte leur nom. M. Fallières
paraît vivement intéressé; le morceau fini, il
adresse quelques cordiales paroles à ces en-
fants, les félicitant de leur attitude mar-
tiale et les assurant qu'il conservera long-
temps le souvenir de leur aimable pré-
sence.

M. Fallières remonte ensuite dans son wa-
gon et pour donner satisfaction au vœu évi-
den t de la foule massée sur le Faubourg
de la gare, il paraît à la fenêtre grande
ouver te. De chaleureux vivats éclatent a lors
de toutes parts. Le président de la Républi-
que française salue. Le train s'ébranle main-
tenant, au milieu de nouvelles et longues
acclamations, soutenues par les accents de
la « Marseillaise», reprise par, la « Musique
militaire ». ¦ ,

Il est exactement 3 h. 04. Lea six minu-
tes, temps strictement réglé par le proto-
cole, pour l'arrêt en gare de Neuchâtel est
passé. Et bien passé, car le temps était ma-
gnifique et aucun incident fâcheux n'est venu!
assombrir cet épisode mémorable de Botea
histoire neuchâteloise.

Ajouton s que plusieurs des journalistes pres-
sants ont été autorisés à prendre place avec*
leurs confrères, français, dang le train pré-
eidentie'

Les concours de musique en 1911
Il y a une question des concours interna-

tionaux de musique. Deux événements de cotte
nature sont, nos lecteurs le savent, annoncés
pour l'été 1911, à Lausanne et à La Chaux-
de-Fonds. L'opinion générale est que c'est
trop de deux et qu'un seul suffirait ample-
ment.

Nous avons publié a- Cet égard , dans notre
numéro (du 5 août, une lettr e du Comité d'or-
ganisation de notre ville démontrant les droits
de La Chaux-de-Fonds. Il concluai t en deman-
dant à {Lausanne de renoncer à son concours.

Le comité lausannois qui organise de son
coté, le concours de 1911, expose les faite
de la façon suivante :

En 1909, au mois de juin, les sociétés lau-
sannoises faisant partie de la Société can-
tonale des musiques vaudoises, après de nom-
breux pourparleurs entre elles, demandèrent
et obtinrent de l'assemblée des délégués de
ladite société le concours cantonal pour
1910. Pour rehausser cette fête, elles déci-
dèren t d'y joindre Un concours intercantonal.

A ce moment-là déjà, l'idée d'un concours
international fut agitée, mais les délégués
des sociétés lausannoises organisatrices y re-
noncèrent, afin de ne pas risquer de nuire à
l'Exposition nationale d'agriculture.

Par la suite, et sur la demande express**
du comité de l'exposition, cette ïête dut être
renvoyée à 1911, et c'est avec beaucoup de
peine, et après une longue et vive discus-
sion, que ce renvoi fut obtenu des délégués
de la Société cantonale des musiques vau-
doises.

En tout état de cause, ïl ne saurait être
question de renvoyer encore le concours can-
tonal, qui doit se faire en 1911 à Lausanne.
Un nouveau renvoi causerait certainement ia
dissolution de la société cantonal© des musi-
ques vaudoises, dissolution que les sociétés
lausannoises qui en font partie ne veulent à
aucun prix provoquer.

Dans ces conditions, il a paru au comité
d'organisation que puisqu'un concours devait
avoir lieu, il était de l'intérêt de Lausanne
de maintenir le .concours international , et il
ejn a ÇELxé la date aux 12, 13 et 14 août 1911.
Un autre argument de nos amis de La Chaux-
de-Fonds consiste à dire que, possédant des
sociétés musicales de premier ordre, cette lo-
calité n'a jamais vu la moindre fê te de musi-
que dans ses murs.

Lausanne peut en dire autant. Personne ne
lui con testera une certaine réputation musi-
cale. Et malgré cela, jamais la moindre fête
de musique n'y a eu lieu depuis tantôt 5.Qans.

Nous ne voyons donc pas la possibilité,malgré tout le désir que nous en aurions, de
faire droit à la demand e de nos amis de
la Chaux-de-Fonds, pour lesquels nous con-
servons néanmoins les plus vives sympathies.

@ép êches du î5<Aoûf
de l'A gence télégrap hique suisae

g^F* M. Fallières à Berne **—_
BERNE. — Le président Fallières est ar-

rivé à Berne à l'heure prévue par ie pro-
gramme, salué par des salves d'artillerie ti-
rées par. une section de batterie de cam-
pagne.

A la gare, une compagnie d'infanterie rend
les honneurs avec le drapeau fédéral dé-
ployé, que le président salue à sa descente!
du frrnin.

Le président de la République française est
accueilli avec enthousiasme non seulement
en gare, mais sur tout le parcours du cor-
tège jusq u'au Palais fédéral, où ont lieu les
présentations officielles.

Une foule énorme stationne partout et jette
des fleurs au passage du cortège. Le pré-
sident qui est, avec M. Comtesse, dans la se-
conde voiture, salue constamment en levant
son chapeau.

Tout le cortège part au grand trot vers
le Kirchenfeld. Le temps est splendide. On
jouit d'une vue incomparable sur les cimes
neigeuses de l'Oberland.

Nouvelles diverses
LAUSANNE. — Hier a eu lieu à" Lausanij

l'assemblée des délégués de l'associations ds
clubs de foot-ball. Plus de 250 membres y
assistaient. La Chaux-de-Fonds a été chargé!
du comité central pour 1910. M. Henri D.ucon>
muni a été désigné comme président.

ROMONT. — Samedi après-midi, le gref-
fier du tribunal, M. Alfred Esseyva, de Ro-
mont, qui faisait une excursion dans la chaîna
du Vanil-Noir, a lait une chute d'une cen-
taine de mètres ei s'est tué sur le coup*. Es-,
seyva n'était âgé que de 28 ans.

GENEVE. — B3er dimanche a eu lieu li
première journée de la semaine genevoise!
d'aviation. Il y avait à Viry una foule énor-
me qu'en "évalue à 50,000' personnes, soit
dans les environs du village, soit dans l'en-
ceinte même. La recette brute s'élève à 12
mille francs environ.. Une foule considérable
Circulait sur toutes les routes de Genève et
de la Haute-Savoie. Plusieurs aviateurs ont
fait des vols très fcéusgis. Le meeting n'a prii
fin qu'à la nuit.

WINTERTHOUR. — Dans l'élection d'hiec
d'un préfet pour le district de Winterthour,
le candidat du paçti bourgeois, M. Egg, secré-
taire, a été élu par 7,012 voix. La majorité
absolue était de 5710. L'adversaire socialiste,*
M- Kaufmann, procureur, de district, a obtenu'
4329 suffrages,' "~ " ™
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Léopold-Robert 38
Spécialités de la maison :

Rideaux : : Linoléums
MT -Pose gratviite des li"aole*u.iM.s "U^l

Se recommandent , SPICHIGER 6k Cie
5200 Suce, de J. LEVY.

MAGASIN

Consommation
7, Uue dn Versoix, 7.

Spécialité de Caîés verts et rôtis
Café, bon goût , trié, depuis 70 cent, le

demi-kilo. — Garacoli , Campinas, à 85
cent., Garacoli , Java, à fr 1.10. — Cheri-
bon, Java, Libéria, Moka. — Café rôti
par nous-mêmes , régulièrement frais, à
fr. 0.80, 1.— et 1.20 le demi-kilo. — Café
rôti milangé, des 10 meilleures sortes ft
fr. 1. le demi-kilo. — Sur demande tous
les numéros sont moulus. — Gafé moulu
mélangé, à fr. 1.— le demi-kilo. — Gafé
de malz, moulu, à 40 cent, le demi-kilo.

Demandez - exigez
la Grême au brillant raoide 21739

99 :a:€i-̂ »i>*
sans contredit le meilleur produit de ce
jour pour la conservation de la chaussure.

,.IDEAL*' ne dét«int pas, donne à la
chaussure un beau brillant rapide et rend
le cuir absolument imperméable.

Meilleur marché que tout autre produit,
une couche durant plusieurs jours.

En vente dans les magasins en boites
de 25, 40, et 60 ct. Seul fabricant : G.-H.
FISCHER , Fabrique suisse d'allumettes
et graisses, FEHRALTORF (Zurich).

— Fondée en 1860. —

A louer
pour tout de suite oa époque à convenir :
Hôtel-de- Vllle , logements de 3 chambres

alcôve, cuisine et dépendances. 8767

Danlel-Jea nrichard 87, 2me étage de 8
chambres, corridor, cuisine et dépen-
dances. 8760

Gênéral-Dufoui* 10, 2me étage de 3 cham-
bres, cuisine et dépendances. 8762

Pour le 31 Octobre I9I0:
Danlel-Jean richard 28, logement de 3

chambres, cuisine, corridor et dépen-
dances. ¦""•*»

Paro 38, logements de 2 et 3 chambres,
cuisine et dépendances. 8767

Pulta 12, logement de 3 chambres, al-
côve , cuisine et dépendances. 8768

Pulta 12, pignon de 3 pièces ft l'usage
d'atelier. 8769

Industrie 3, logements de 2 et 8 cham-
bres, alcôve, cuisine et dépendances.

8770

Pour le 30 Avril I9II :
Danlel-Jeanrichard 37. logement de trois

chambres, corridor, cuisine et dépen-
dances. 8772

S'adresser en l'étude René A André
JACOT-aUlLLARMOD. notaire et avo
cat. t-lace de l'Hôtel-de-Ville 5.

C'est ainsi que vous pouvez enlever les
cors aux pieds et durillons, si vous voua
servez du remède nouveau, sensationnel
et agissant sans douleur 223

EMPLATRE TORPEDO
P U I X  1 P U A N C

Dépôt à La Ghaux-de-Fonds : Drogue-
rie Neuchâteloise Perrochet de C 1 *.

Emboîteurs ffiSfiS
de de bons emboîteur s et poseurs de ca-
drons soigneux. — Se présenter â la Fa-
bri que de H h. à midi. 14992
VH \ -x -n ir-ae On demande à échanger
ll— 'J l l i i l  CO. plusieurs montres com-
pli quées , répétitions, etc. , contre montres
simples, pour hommes et dames. 14958

S'ndresser au bureau de I'I MPARTIAL .
V V mf t i i i if f n S  ** 'a lllaf-h'ne , en tousi» J "jWlft§J3 jrenrps . bas sans cou-
ture. Travnil consciencieux. Prix modé-
rés. Aime Elise Droz , rue Numa Droz 118.

14841

Mure abondante
par la

au suc d'ortie fraîche
Flacon Fr. JL*» -*•**¦ Flacon fr*. HL»-

Eau de Quinine an rhum. - Parfums.

DROGUERIE DU PARC
Rue du Parc 71, La Chaux-de-Fonds 149H

Jules Schneider ¦
Electricien-spécialiste ĵjjjl S'il/

Léop.-Robert 112 : î Téléphone 1130 j r
Téléphones à commutateurs _̂  ̂ f  gautomatiques pour fabri ques. Kgjtaa t̂e

J
Petits téléphones (porte-voix) Àf^_  m&lS^^^^ f̂f i—mm *—)

Horloges électriques, tous sys jf  %_&& iffif/
 ̂
I""*

Installations de sûreté pour S *̂\ •¦' jf if t  ¦ __*_ ___] !M___ -
coffres-lorts , fenêtres , portes , etc. ^V C-fttL^Bi "OjjprpTTj _K _È *_

Ouvre-portes automatiques, _f% sslll BTOJfflnlSfes^^M

Entretiens. Réparations, De- *̂*wfljg| IBRPlilr ^

f  „mîwmoM„ H™ fFabrique de Machines S. A. Bienne-Madrets ch
VOULV m:il2;i!»oii W 3

y ^--iaÉÉftii*̂  ̂ _
Spécialité de Machines nouvelles pour l'Horlogerie ISS

Matériaux de
construction

VENTE AU DÉTAIL 7999

Chaux, Ciments, Gyps, eto.

SGKŒCHLIN
ENTREPOTS: Serre 92

-

I 
Hôtel-Pension du RIVAGE , Lutry, =1
au bord du Lac. Terrasse ombragée. Confort moderne. Arrangement pour familles ou
Eour séjour prolongé. Cuisine Française. Vivier. Téléphona. Adresse télégraphique :

lurivage , Lutry. — Se recommande, Fernand Spœtlg. 12020 J

Pour planchers, parquets, esca-
liers et surtout pour bureaux, ateliers
et grands locaux , ne serrez que la

reconnu comme le meilleur et le meilleur
marché des produits semblables. Point d'o-
deur désagréable. Conserve bien le bois.
Facile à employer.

Dro guerie Neuchâteloise Perrochet & Gie
4, Rue du Premier Mars, 4

et bons magasins d'épicerie.
(Exigez bien la marque) 11015

Visiteur-Apheveur
Le Comptoir Ed. Scalabrino-Grand-

Jean, au Locle, rue de la Chapelle 5,
demande de suite un bon visiteûr-ac he-
veur , connaissant bien la petite pièce an-
cre et cylindre. Traitement suivant capa-
cité. 14961

A la même adresse, on demande un bon
remonteur pour pièces cylindre 11 li-
gnes.

Bijoux et Portraits
±t .̂ *~±ttbrm,lctXtam

? Montures or,
doublé, argent et métal ponr médaillons,
breloques, broches, boutons de manchot-
es, épingles de cravates, etc., depuis 1 tr.

Emaux vitrifiés véritables
cuits â 900 degrés. 7874

BSST dans tous les tons et coloriés.

Deinaadez le prospectas franco &

G. Perrin
Numa Draz-41 La Ghaux-de-F onds

Polissages de meubles, Ŝpolisseur se recommande pour remettre
a neuf meubles usagés, cannage de chai-
ses ot tout co qui concerne sa profession.
— S'adresser à M. Jules Montandon, rue
de la Charrière 32-A.

Occasion ! ill
beilles de voyage , malles de linge , ainsi
que meubles en jonc. Persuadez-vniis du
bon marché et de la première qualité , au
grand magasin Ose. Groii, rue de la
Ronde 11.
Brosserie - Vannerie - Boîssollerie

PfSJÎïî.fflî.S'tft Q ui donnerait tj uel-i Guugv§lu. qUes leçons prépara-
toires à jeune personne se rendant à
l'étranger. — Offres et prix par écrit,
sous chiffres W. S. 14764, au bureau
de riMPjjirriÀi,.

R ftnlandPP 0n aemande poar le 20 aoûtUUUiaugCl un bon ouvrier boulanger.
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . -L

14749
RpmnntPHPÇ Poar Pe**ltes et grandesnclllUlllCUl ù piéces bascules, trouve-
raient occuoation suivie. — S'adresser
chez M. Emile Wallztr, à Charque-
mont (Doubs).

RpmntltonPC (*e rouages , soigneux , con-UCHIUlllOUl û naissant également la pe-
tite pièce cylindre, sont demandés. —S'adresser entre 11 heures et midi , rue
Numa-Droz 14.

JpiffiP flllo Oa demande une jeune filleUCUUC UllC. pour garder les enfants et
s'occuper de différents travaux de ménage.
Gages, 25 fr. — S'adresser au bureau de
I'IMPARTIAL, qui indiquera, et se présenter
dans la matinée.

ËCliappeiI18QlS ^app^nts*
6 

Mcres
après dorure , pouvant à l'occasion re-
monter des finissages, est demandé dans
fabrique de la localité. -L14778

S'adresser au bureau de I'IMPART IA T ..

•IpnilP flllp On demande une jeune filleUt/Uil C UUC pour aider aux travaux du
ménage. Pressant. — S'adresser rue
Jaquet-Droz 54, au ler étage.

JpTMP flllfl O" cherche une jeune fille
UCUUC UllC bien recommandée, de pré-
férence ayant déjà travaillé aux sertissa-
ges, aux assortiments ou semblables ou-
vrages , pour ouvrage lucratif. — S'adres-
ser par écrit sous chiffres J, II. 1101 .
Poste restante.

tlnillnMlonP On demande de suite unUU111UIUCU1 . bon guiHocbeur p0U r coup
de main ou entièrement. — S'adresser a
l'atelier Georges Matile, me du Pont 11.
îniina flllo On demaude de suite uneOCUUC UllC. jeune fllle hors des écoles,
pour aider au ménage ; vie de famille.

S'adresser chez M. Jacot, rue des Entre-
pôts 43, Eplatures.

Rfllll î Hl CfPP ®a demande un appren*--*-.UUUiaugCI ou un assujetti boulanger.
S'ad. an bureau de I'IMPAR TIAL. 14869

flftiffpnçp ®n demande une bonne coif-
UU1UCU0C feuse sachant onduler. Bon
gage si la personne convient. •— S'adres-
ser par écrit sous chiffres SI. SI. 14S67.
au bureau de I'IMPARTIAL . 14867

Rfll l lHn iJPP <*ln d> emande> pour le S sep-
UUUiaugCl i tembre, un ouvrier sérieux,
sachant travailler seul. — S'adresser Bou-
langerie Favre , Maronniers 53, St-lmiar* .

14903

lonna Alla est demandée pour aider auUCUUC UllC ménage. — S adresser rue
Léonold Robert 14, au Sme étage. K889

Jonno flllo *-'n ""maude una jeune fille
UCUUC UllC. pour aider les dimanches
après-midi , — S'adresser au Restaurant
de Plaisance, rue de Tête-de-Rang 8tf.
H-14884-C 14884
fiflPllPP "•'.'bstaire , connaissant le ser-uui/UGl , vjce particulier, l'entretien des
voitures et harnais de luxe, est demandé
de suite. Bons gages. — S'adresser par
écrit , sous initiales O. Z. 1430'J , au 1m-
reuu de I'IMPARTI -LL. U; 03

Î Imprimerie W. Graden !
Q Rue dn Marché 4. Téléphone 54 m

w Enveloppes — Entêtes de lettrse — O
m Factures — Livres de bons — Li- A *
T vres de commissions — Registres «f
Q — Cartes de visite, de mariage, de ri
T convocation. — Lettres mortuaires T
D — Bulletins d'expéditions et Dé- Q
* clarations pour les Douanes. 1176 X

BEVUE INTERNATIONALE DE L'HORLOG ERIE
, I5.<3<-ia,otoTJLxr exi olief s CXB:̂ 9LZ-tXj"EDI9 IKnCOaXjrSST

Publication grand format, imprimée sur papier de luxe, avec illustrations nombreuses et variées, par les procédé s les plus modernes

Articles dea «spécialistes les plus compétents sur la chronométrls, l'horlogerie théorique et pratique, l'art et I» décoration appliqués a la montre, la
petite mécanique, etc. — Traduction des principaux articles des journaux techniques étrangers

Paraît à La Chaux-de-Fonds, les 1er et 1B de chaque mois. — Abonnements : 6 fr. par an. Prix du numéro : 30 cent.
Administration : Imprimerie Courvoisier, Place du Marché.

Sommaire du numéro du l"p Août 1910 : 18 pages de texte avec 14 illustrations en autotypie
Cadran solaire et gnomon de précision ; 1 planche avec 4 figures. — Le» métaux malades. — Musée d'hygiène industrielle ; 1 gravure. —- Fabrication mé-
canique des chaînes ; 1 gravure. — Art et décoration : la montre-bijou ; 7 modèles de décors nouveaux. — La mode dea bijoux pendant les villégiatures.
— Nouvelle montre sans aiguilles de la Draga et Sonvilier Watch Co, à la Chaux-de-Fonds ; 2 gravures, 1 dessin. — Variété ; Un pont de chemin de fer
gigantesque aux Etats-Unis; 1 gravure. — L'avenir de l'argent-métal. — Le maquillage d'un bilan. — Les origines de la gravure en taille-douce. —

Pour enfermer le radium. — Le coup du lingot d'or. — Le magasin prospère, etc., eto. — Marques de fabriques. — Cours des métaux précieux.



A. louer de suiie ou pour le 1" novem-
bre , 2 beaux logements de 3 chambres ,
cuisine et cléi-endances. eau et gaz instal-
lés. — S'adresser A M. Jules Calame. 15033

"fàm tS~g®k*Sfâh àf  ̂(^**Si
Sa w ^Ss^mm^mèh t§i&

Villa moderne. Quartier nord , 3 logements
de 4 pièces, cuisir.e, chambre de bonne et
de bains , chauffage central. Gaz , électri-
cité , lessiverie et grand jardi n. Facilité de
paiement. —S'adresser sous chiffres A. 2.
150'SO. au burean de I'IMPARTIAI ",. ;

A loner une ferme pour la garde de
20 pièces de bétail , avec beau pâturage, à
5 minutes de la gare.

S'adresser par écrit, sous chiffres K. M.
15035 . au bureau de I'IMPARTIAL. 15035

Caissière
On demande de suite une caissière

nour la ville. — S'adresser rue de la
Serre 16. au Bureau de placement. 15036

capable, 27 ans, correspondant français ,
allemand et anglais , comptable , connais-
sant à fond : horlogerie, achats et voyages,
cherche situation. Pourrait s'intéres-
ser dans la suite. — Ecrire sous chiffres
T 37-17 C, à Haasenstein & Vogler,
La Chaux-de-Fouds. 15019

Jeune mécanicien, ___ % ____
place chez un particulier, où il pourrait,
entre temps, se perfectionner sur la petite
mécanique. — Ecrire sous chiffres R. H.
14761 , au bureau de I'IMPARTIAL.

jeune homme, B*»- £Vl™ î™
soigner des chevaux ou dans emploi quel-
conque. — S'adresser rue du Progrès 84,
au Commerce de bière.

f lmhnî tonn Bon emboîteur demande oc-
uiiluUilCUl cupation à domicile ou au
comptoir , pour pièces en blanc ou après
dorure. -1*14777

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Repasseuse en linge MSSïS
loncerne sa profession. On va en jour-
nées. — S'adresser à Mlle Coquard, rue
'in Temple Allemand 107, an 1er jtage .

HûtTlfti çûllo Béii*-.118*-*' présentant bien,
l/OUlUlûCllC et connaissant la couture,
lésire se placer dana bon magasin. En-
trée de suite ou à convenir. -L14787

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

hûi -nnioollû parlant les deux langues et
UclllUlîJellG ayant déjà servi, cherche
place de suite ou à convenir, dans un
nagasin de la localité. — Adresser offres
(ous chiffres W. B. 14782, au bureau
je I'IMPARTIAL.

lama se recommande pour du linge à
MlllC laver à domicile ou journée s pour
aver et cirer les parquets. — S'adresser à
ilme veuve Rosa Monnet, rue du Soleil 3.
•Innnictïaii Bon ouvrier demande place
Qclllllalcr. de suite. Certificats à dispo-
sition. -L14804
' S'adresser an bnrean de I'IHPARTIAL.

î-nmm ÎQ Un jeune homme, ayant ter-
ilUlllUilb. mini son apprentissage dans
Breffe du Tribunal du canton , cherche de
traite place dans un bureau on magasin.
Certificats i disposition. — S'adresser au
bureau de I'IMPARTIAL. 14913

rnmmic Demoiselle bien au courant de
UUlilllllo. la fabrication , cherche place
dans bureau de la localité. — S'adresser à
Haasensteln & Vogler, Ville. p 3742 C

14898

Jenne Allemand ¥lg
de terminer son apprentissage dans une
Maison d'Exportation de Bijouterie et qui
possède de bonnes connaissances du fran-
çais, cherche place dans un bureau, où
II aurait l'occasion de se perfectionner
dans la langue française. Références de
premier ordre à disposition. — Adresser
offres par écrit sous chiffres X. Y. Z.
14985. au bureau de ('IMPARTIAL. 14985
(TflïïlïïlP marié, de bonne conduite, ma*
Ul/llUilO ni de bons certificats , demande
place d'aide dégrosiseur ou cencierge dans
bonne maison de la place. 14982
. S'adr. au bureau de I'IMPARTIAI.,

fflïïlTïli*3 Demoiselle sérieuse, depuis
wwlUlUlni plusieurs années employée
de Bureau , cherche place analogue. — S'a-
dresser sous chiffres U. F. 14984, au
bureau de I'IMPARTIAL . 14984

lÏPlïlflÎQPÏÎû cherche place dans un ma-
JJGlllUloCllC gagin. — S'adresser sous
chiffres M. K .  198, Poste restante Le
Locle. 15038

HflPlfl tfPP ^n *30n C0U Peur de balan-
UUIlUgCl ciers connaissant aussi les
réglages, demande place. — Adresser of-
fres sous chiffres |L. M. 15037, au bu-
reau de I'IMPARTIAL . 15087
I imoncû entreprendrait des limages à
lillilOUûC domicile. 15032

S'adiesser au bureau de I'IMPARTIAL.

Romftî l fpnP &B mécanismes, habile, est
UeiuUiilDUl demandé par la Fabrique
L. Courvoisier et Cie, rue du Pont 14 ;
se présenter de 11 h. à 12 h. seulement.
H-9091-C 

rf lTUntahlOQ correspondantes , sténo-
¦JUlllJJiauiBB, dactylographes, vendeurs,
voyageurs, demoiselles de bureau, ven-
deuses, sont demandés. — S'adresser au
Bureau, rue Léopold-Robert 51A. 14938
r .n iipano âmail On demande de suite,
UaUlallO Cillai! pour travailler à l'ate-
lier, une bonne creuseuse. Travail suivi
aux pièces ou à la journée. — S'adresser
à M. Rufonacht & Cie, rue des Terreaux
33. 14988

La Fabrique Election S f̂i"S£
ques jeunes ouvrières. — Se présenter i
la fabrique de 11 h. à midi. 15015

La Fabrique Election 'li ŝrs?
glouses. — S'adresser à la fabrique de 11
heures à midi. 15016

fflnnfi tiAmniQ On demande, de suite,
UCUUC llUUlUie. un jeune homme pour
aider à différents travaux d'atelier.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 15013

SpnfÎQQonQc On sortirait des sertls-m Mddaycd. sages moyennes et
échappements à faire à domicile. — S'a-
dresser Fabrique Rosskopf & Go (S. A.),
rue des Terreaux 33. isoos
fin r i orp inda  c*ea cuisinières, des ser-
Vll UCllldilUS vantes, des jeunes filles
pour aider au ménage. — S'adresser au
Bureau de placement de confiance , rue de
ia Paix 5, au Sme étage, porte vitrée.

15002

Ton IIP dnpnnïT Maison d'horlogerie de
UCUUC gaiyUll . la place cherche un jeune
garçon, libéré des écoles, pour différents
travaux de bureau . Rétribution immédiate.
— Offres à faire Case postale 3909. 14999

Innnn f i l in  On demande une jeune fille
UCUUC UllC. de 14 à 15 ans pour aider
dans un ménage une partie de la journée.
— S'adresser rue David-Pierre Bourquin
9, au ler à droite. 15022

PflllQÇPlKP <-)u demande de suite une
1 UlloOCUoCl ouvrière polisseuse de boîtes
or; à défaut , une apprentie, rétribution
immédiate. — S'adresser rue du Crêt 16,
au Sme étage.

Parlnane Deux bons ouvriers émail-ualli aiiô. leurs peuvent entrer de suite
ou dans la quinzaine; plus deux bonnes
finisseuses. — S'adr. Fabrique de cadrans
Brait Frères, rue du Doubs 117. 
OnnTTnnfn On demande bonne fille pour
OBI I (UUC un ménage soigné de 2 per-
sonnes. — S'adresser rue de la Paix 1,
au 2me étage à gauche. 14873
VmQÏllann On demande un bon ouvrier
fliUdllltilu . emailleur. Entrée de suite
ou dans la quinzaine. Pour renseignements
s'adresser rue de l'Industrie 12, à l'atelier.

15020

MflriPQ O" demande une bonne 1" ou-
UlUUCa. vrière, une assujettie et une ap-
grentie modiste. — S'adresser chez Mlle

quelle , rue Numa-Droz 126. 15011

Tonna flllo (->n demande une j eune fille
OCUuC UllC. intelli gente pour aider aux
travaux de comptoir. — S'adresser rue du
Parc 187. 15007

fin damnndo une -ieune P6*"8011118 Pr°-
UU UcmaUUO pro et active, dans un
petit ménage, pour faire des heures. —
S'adresse, rue de la Croix-Fédérale 2. au
ler étage. 15006

UD Q81M11Û8 S'adresser rue du Parc 83.
au 2me étage. 14997

UD QeinaïKie jeune fille , pour s'aider
à une parUe de l'horlogerie. — Adresser
les offres par écrit, sous chiffres E. P.
14990, au burean de I'IMPARTIAL. 14960
DinînflnnRn On demande une bonne ou-
f lUlûoCuûO. vrière finisseuse de boites
or, sachant également préparer et polir.

S'adr. au burean de I'IMPARTIAI,. 15023

Pnil lnnhonn On demande de suite un
UUlllUl/llcUl bon guUlocheur. Place sta-
ble ; à défaut comme coup de main. —
S'adresser au comptoir, rue du Signal 8.

15034

Contint*] Un Bon ouvrier faiseur de se-
uCulClO. crets à vis est demandé à l'ate-
lier Ch. Frank, rue Daniel-JeanRichard
16. Ouvrage garanti. Place sérieuse.
H 9472 C 15018

Pitfnfln *¦*' louer> au pius vi'e* un beau
1 IgllUll. pignon de deux pièces, situé rue
du Ravin 9. — S'adresser chez M. Beck ,
rue du Grenier 43-D. 6831
Pj / fnnn de 2 pièces et dépendances est à
IlgiiUll louer , rue de Gibraltar 11. Prix
fr. 25 par mois. — S'adresser au rez-de-
chaussèe. 9518

Phamhî'P A remettre de suite, une
VilulilUl C chambre meublée à une per-
sonne de toute moralité et travaillant de-
hors. — S'adresser rue do la Serre 6, au
ler étage à gauche. 14998

rhamhrO *¦** lou8r > cnez une personne
vUulliulC. seule, chambre meublée, au
soleil , à Monsieur de moralité et solvable.
— S'adresser rue David-Pierre Bourquin
No 11, au ler étage, à gauche.

A la même adresse, à vendre une ma-
chine à coudre ayant très peu servi ; bas
prix. 15012

A lnn pp Pour *e **¦*¦ octoDre un ioli l0?e'IUUCI ment de 2 pièces, cuisine et dé-
pendances, bien exposé au soleil , part de
jardin potager , lessiverie, cour, eau et gaz
installés. — S'adresser chez M. Jost,
Eplatures 2, ie matin ou après 6 h. du
soir. 15029

rfi j ifflhl'P A louer belle chambre meu-
VUuulUiC. blée, au loleil , située en face
des Collèges, à monsieur de moralité, tra-
vaillant dehors. — S'adresseï rue Numa-
Droz 43, au Sme étage, à gauche. 15028
p^nrn Wpn A louer une chambre bien
vliu.li.UiC meublée, au soleil, balcon,
gaz. — S'adresser rue Numa-Droz 143, au
ler étage , à gauche. 14928

fhsiïlhl'P **¦ *0U8r* à personne de toute
viiuiUulC. moralité, une jolie chambre
bien meublée. — S'adresser rue du Parc
No 92, au 2me étage, à gauche (entrée rue
Jardinière). 14948

App3.rt6HL6IltS. parlement (1 pièce), 20
francs ; 2 pièces, 25 fr., jardin , lessiverie ;
plein soleil. — S'adresser Emancipation
No 49 (à droite du Stand). 14944

Plinbï 'f l  mBU >"'ée , indépendante et au
UllaUlUI C soleil, à louer de suite à per-
sonne honnête. — S'adresser rue Alexis-
Marie Piaget 69, au ler étage à droite .

14952

A flnnAsr* p °np le 31 octo-BUUUa bpe 40*0, rne
du Rocher fl 5, fler étage de
fl chambre, cuisine et dépen-
dances, Sme étage, 3 cham-
bres, enisine et dépendances.
— S'adresser rne du Rocher,
fl 5, an Sme étage. 14950

AppaFÎ6B16ntS tobre
1
1910, 2 apparte-

ments de 3 chambres, cuisine et dépen-
dances, l'un au rez-de-chaussée, l'autre
au Sme étage ; vu leur distribution et
leur situation en plein centre, ils pour-
raient également être utilisés comme ate-
lier ou bureau. — S'adresser rue du Gre-
nier 21, au 2me étage. 14939

Â lflUPP Pour tout de suite ou à con ve-
lu UC1 nir, le rez-de-chaussée de la

maison rue Gibraltar 10, composé de trois
pièces, cuisine, dépendances et jardin.
Prix, fr. 35 par mois.— S'adresser à Mme
Vve J. Grandjean , rue de la Place d'Ar-
mes No 3. H-9460-C 14957

PhamhFP A louer , pour fin août, une
UUdlUUl C. belle chambre meublée, située
au soleil. — S'adresser rue de la Paix 49,
au magasin. 14971

innai-tproonte A louer rue du Collé-
iiyyal IBlUCUlO. ge 22, un appartement
de 3 pièces et un dit de deux piéces. bien
exposés au soleil. — S'adresser à M. Ch.
Schlunegger, rue de la Tuileri e 32. 9701

iMMl'tPTnpnfe A louer, Charrière 53
iipyal ICUlCUlO. et Çombettes 17, deux
beaux appartements de trois pièces cha-
cun, bien exposés au soleil. — S'adres-
ser à M. Ch. Schlunegger, rue de la Tui-
lerie 32. 9702

8 nnamonf A -m -}0ur le 3I oct0'LUymilulll. bre 1910, un logement de
4 pièces, cuisine et dépendances, lessive-
rie, concierge, chauffage central, situé à
oroximité de la Gare et de la nouvelle
Poste. — S'adresser rue Jacob Brandt 6,
au 2me étage, à droite. 11471
nn -nnp t f lmp nt  A louer de suite ou épo-
nppiu 11*1110111. que à convenir, dans
maison moderne, un 2mo étage de 3 gran-
des pièces, corridor éclairé, cour, grand
jardin et dépendances ; le tout exposé en
plein soleil. Prix modéré. — S'adresser
rue de la Charrière 85, au ler étage. 11879

I l) l *s) A louer Pour «telie*.. grand local
liUl/al, de 9 fenêtres, transmission et éta-
blis zingués installés. — S'adresser chez
Mme Duchêne. rue du Doubs 167. 12747

Â lflllPP Pour le 1er Nov8111*11'8 1910, un
IUUCI logement de deux pièces, avec

tout le confort moderne ; gaz, électricité,
balcon. — Sadresser chez M. Arnould ,
rue Jardinière 130. 14729

flhflmhPO A l°U8r vme P8tit8 chambre
vUuluUlo meublée, à monsieur tran-
quiUe. Prix 10 fr. —S'adresser rue Numa
Droz 1, au ler étage a droite.

R07 dp ohancCO O à louer, pour le 31 oc-
ïlCi Ut UIcUlCùCC tobre , composé de S
chambres , cuisine et dépendances.

S'adr. rue de la Serre 59, au ler étage.

App&PtBIÏÏfint S,'alcta éclairé*"
chambre de bains, gaz, électricité, à louer
de suite ou pour époque à convenir. Belle
situation au soleil. Lessiverie dans la mai-
son. Concierge. Prix 900 (r. 14822

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL. -L

Dnnn nnl A louer, pour le 31 octobre, un
OUUo'aul. sous-sol de 2 pièces, cuisine et
dépendances , exposé au soleil; parquet et
gaz. — S'adresser rue du Doubs 121, au
1er étage. *•

TVirfnrnnnt a louer , de suite ou époque
UU QCIIICUI à convenir , 3 piéces, cuisine
et dépendances, dans maison d'ordre .

S'adresser ruelle du Repos 3, derrière le
Collège de la Promenade.

Pit lflïï lhPP A *ouer d" eull8 i °l*8 cham-
vliaiilfJl C. bre meublée, au soleil, située
à proximité des gares, à personne de toute
moralité. — S'adresser rue du Grenier 36,
au ler étage, 14964
ï nrtorrtflnfo A louer rue des Bois et rue
UUgClilOiUa. des Bulles, de beaux loge-
ments de 2 et 3 pièces, bien exposés au
soleil, avec jardin. — S'adresser à M. Ch.
Schlunegger, rue de la Tuilerie 32. 9703

A lnnPP Kae *»® ut!:l*a -' Dufour 8. pe-
1UUC1 tits logements de 2 chambres

et dépendances.
Rue du Pont 2, logement de 4 cham-

bres, belles dépendances , lessiverie.
S'adresser à M. Albert Schneider, rue

Fritz Courvoisier 3. 12155
I nrfpmpnt  ^ l°uer * de suite ou époque
Lll'guUlCUl . à convenir, jolis logements
remis à neuf , de 3 chambres, au soleil,
lessiverie. Situation à proximité de la
Place Neuve. Prix avantageux. — S'a-
dresser rue Léopold-Robert 27, au 1er
étage. 12923

â icftHâl* **e su,te ou époque à8.-49um convenir) bel apparte-
ment de 4 à 5 pièces, à prix très modère.
Eau, gaz, cour et jardin. — S'adresser à
la Sécurité Générale, rue du Marché 2.

12944

Rp7-dp .phflil««PP Pom' ca3 imprévu , à
ftcA UC-tilaUùûCC louer pour le 31 octo-
bre, rue de la Paix 19, rez-de-chaussée de
4 pièces, corridor , chauffage central , gaz,
et électricité. Conviendrait aussi pour bu-
reaux ou comptoir. — S'adresser à M.
Alfred Guyot , gérant, rue de la Paix 43.

14S97
î nriûlTîûnto A louer à la Place d'Armes,
LlUgCUiCUlû. de suite et pour le 31 octo-
bre, des magnifiques logements modernes
do 4 piéces, cuisine et dépendances, bal-
cons et grand jardin. Prix fr. 500 à 600
par aa, eau comprise. — S'adresser rue
Daniel Jeanrichard 5, an 2me étage. 9272

ï Affamante! *¦ louer pour tout de suite
LUgulUBUla. ou le 31 octobre, rue Léo-
pold-Robert 142, plusieurs logements de
3 chambres, cuisine, balcons et dépen-
dances. — S'adresser à M. Liechti-Barth,
rue Léopold-Robort 144. H-8901-C 12437

fin "hppnhn P°ur le !" novembre 1 ou
UU l/UCl l/UC 2 chambres meublées
avec cuisine. -— S'adresser par écrit avec
prix sous chiffres A. B. 15021, au bn-
reau de I'IMPARTIAL. 15021

ripinnisollp employée, demande à louer
l/ClllUlâCUC pour le ler septembre, jolie
chambre meublée avec pension. — S'a-
dresser par écrit, sous chiffres N. W.
14877, au bureau de I'IMPABIAL. 14877

OQ demande à loner ï _̂ n̂ _
logement moderne de 3 ou 4 pièces. —
Adresser les offres , avec prix, par écrit,
sous lettres E. J. 14875, au bureau de
I'IMPARTIAL. 14875

On demande à Ioner TenKlpT
sée au soleil. — S'adresser rue des Ter-
reaux 25, au 2me étage. 14905

On demande à loner d6n ¥$£T«
cuisine. — Adresser offres par écrit, sous
chiffres N. C. 14912, au bureau de I'IM-
PARTIAL. 14912

Ppfît niPnflO'P demande à louer, pour
I Clll lllCuagG courant septembre, un pe-
tit logement de 2 pièces et dépendances,
si possible au soleil. — Offres par écrit,
sous chiffres X. B. 14915 , au bureau de
I'IMPARTIAL. 14915
jUTn fjnnj n On demande à louer, pourépo-
iliClvj ftolj i que à convenir, un magasin
bien situé, de préférence à la rue Léopold
Robert. — Adresser offres avec prix Case
postale 39. 14810

PpACCO h OIWÀùV *-*n demande à ache-
II CùûO a 1/UyiCl ter, une presse à co-
pier usagée, mais en bon état. -L14871

S'adresser au bureau de L'IMPABTIAL.

Pnpitre double, ^œWS^ESr
mais en parfait état , est demandé à ache-
ter. Pressant. — Faire offres rue du Parc
94 (entrée rue Jardinière), au ler étage, à
droite.

On demande à acheter ïï*ntJïï£l
vitrine et une lanterne pour montres. —
Faire offres par écrit sous chiffres C. X.
14987. au bureau de I'IMPARTIAL. 14987

On demande à acheter T ^Z l
zième pour monteur de boites. — S'adres-
ser rue de la Promenade 16, au magasin.

14981

Vînlnn ent *er 03' demandé à acheter ou
I IUIUU i échanger contre un «/,. Pres-
sant. — S'adr. rue Léopold-Robert 51 A.
au ler étage. 14916

A rpnflpfl UB superbe tableau, bro-
ICUUI C derie artisttque, cédé à bas

prix, Pressant. — S'adresser à MM. Haa-
senstein & Vogler, Ville. H-9455-C 14926

W tjonfî î'fl 12 poules et 1 coq, boane
li ICUUl C pondeuse de l'année 1909.
Prix 43 frs contre remboursement. — S'a-
dresser à M. E. Alexis Mathey, aux
Bioulet , Tramelan-dessus. 14980
A vpri f îti a un très beau buffet de ser-
ra ICUUl C yice) j ,as priXi ainsj  qu 'une
superbe armoire à glace à lr. 165, et un
joli secrétaire, intérieur marqueterie, ces
meubles sont neufs, de bonne fabrication,
garantis. — S'adresser rue Neuve 2, au
ler étage. 15001

Â VPniiPP une machine i coudre, neuve,
ICUUlC à pied et coffret, dernier sys-

tème, à fr. 95 (garantie). — S'adresser rue
Neuve 2, au ler étage. 15000

fioPflCÏnn A- vendre i très bas prix, un
UlldDlUU. divan moquette, neuf. — S'a-
dresser rue du Nord 7, au 2me étage. 14991

À unnrlna un onar pour banc de mar-
ICUUlC ché. — S'adresser à la Bou-

cherie Ed. Schneider , rue du Soleil 4.
14872

A
nanrTnp pour cause de départ, un ca-
ISUU 1C napé avec 6 chaises, damas

rouge, bien conservé, une grande glace,
un pupitre, une pendule de Pise, en mar-
bre noir massif; en outre, les volumes
«Le Consulat et l'Empire *, «Les Mys-
tères du Peuple », reliés, et les œuvres,
en allemand, de Schiller et de Zchokka.
— S'adresser rue du Nord 75, au 2me
étage, à gauche. 15024

Â VPnrlpo lm magnifique potager avec
ICUUlC bouilloire , robinet et barre

jaune. — S'adresser rue du Temple-Aile-
mand 85, au sous-sol . 14907

A VOndPO faute d'emploi, un vélo, excel-ICUUIC iente machine. Bas prix.
S'adresser rue du Parc |50, Iau rez-de-

chaussèe, de midi à 1 heure et après 0 h.
du soir. 14900

Â VPT1/1PP Pour cause de départ , un ma-II/UU1 C gnifique lit complet, neuf (crin
animal) ; bas prix. — S'adresser à Mme
JeanMairet , rue Léopold-Robert 25, au
3me étage. 14892

A VPnrtPfl un l»011 vélo. — S'adresier
I CUUlC rue du Nord 41, au 2me étage,

à droite. 

PniiQQofto à 4 ro**es* M parfait état,r uUdd&UB est à vendre faute d'em-
ploi. — S'adresser chez M. Ed. Perret ,
rue Fritz Courvoisier 100 a. wœi
Salle à manger MS*,,**

buffet de service, 1 table à al-
longes, 6 chaises haut dossier ,
cédée après 3 mois &¦* Q Q C
d'usage à il, *Jw!0

Trés pressant.
S'adresser rue Léopold-Ro-

bert 68, au rez-de-chaussée.

A VPfldpfl * tres bas Prix de beaux
ICUUlC fourneaux eu catelles , carrée7,'

ronds, ainsi que des fourneaux en tôle. —
S'adresser chez M. Beck, rue du Grenier
43 P. 10813
Unln A vendre pour cause de départ , 1ICIU vêle, à l'état de neuf. — S'adresser
rue Numa-Droz 12A, à la Boulangerie.

A trpnffpa une machine à graver Lien-
I CUUl 0 hardt 1900. en parfait état

d'entretien. — S'adresser à M. Alb. Mi-
chaud. Serre 18. H-8410-C 9915

À VPndPA tr89 ^0*'a lampe sua-it I CUUl O pension à pétrole, avec pris-
mes. Prix avantageux. — S'adresser rue
du Grenier 14, au magasin. 14870

PPPrln mercredi, aux environs de là Gare,
I Cl UU une écharpe noire à denteUes.

Prière de la rapporter , contre récom-
pense, Boucherie Chopard, rue de la Paix
69. 
ppp/jii une montre or, de dame, portant
ICIUU ie8 initiales (J. v. A.), aux alen-
tours de la Gare. — La rapporter , contre
récompense, rue de la Charrière 64, au
2me étage à gauche. 

Pppdll <-'eP v*ia la rue du Tample-AHe-l lilUH mand 101 aux Brenneteta,! montre
de dame dite châtelaine, émail bleu, avec
guirlande de fleur. Prière de la rapporter
contre récompense, rue du Temple-AUe-
mand 101. 14995

Pppn*H depuis la Vue-des-Alpes à La
ICIUU Chaux-de-Fonds, une jaquelte
vert-brun, doublée de soie blanche. La
rapporter , contre bonne récompense, chez
M. Dubois-Senstag, rue Numa-Droz 12.

15031

PPP/ÎII un Patïue* de cravates.—Le rap-
IC1UU porter, contre récompense, chez
M. Bucklin-Fehlmann, chemisier, rue de
la Balance 3. 14989

TpffflïïD une bourse, la réclamer rue du
11UUIC. Doubs 101. 15027

Etat-Civil da 13 Août 1910
NAISSANCES

Dubois. Ruth , fiUe de Arthur, carton
nier et de Rose-Désirèe née Gagnebin ,
Neuchâteloise. — Zysset, Paul-Jean, fils
de Jean-Frédéric, mécanicien et de Ida
née Boss, Bernois.

MARIAGE CIVIL * -
.ffiberli , Heinrich-Gotthilf , guillochettr

et Gutherz, Rosina, tous deux Zuricois.

Les familles Droit et Doizenct re-
mercient bien sincèrement toutes les per-
sonnes qui de prés et de loin leur ont té-
moigné de la sympathie pendant ses jour.-,
de deuU. 15033

Veille* et priei. car TOUS ne savez
ni le jonr ni l'heure à laquelle
votre Seigneur doit venir.

Hatth. XIV. 13.
Monsieur Jacob Rufener, Monsieur et

Madame Jules Rufener et leur enfant à
Kern (Californie), Madame et Monsieur
Ernest Ruchti-Rufener et leurs enfants .
Madame et Monsieur Louis Charpiot-
Rufener et leurs enfants. Mademoiselle
Georgette Rufener, Monsieur et Madame
Alfred Rufener-Ducommun et leurs en-
fants. Monsieur et Madame Charles Ru-
fener-Ospelt et leurs enfants à Lùcknow
(Indes Anglaises), Madame et Monsieur
Albert Gcetz-Rufener et leurs anfants à
Carouge, Monsieur et Madame Hans Len-
cacher et leur enfant, Madame veuve
Rohrbach et ses enfants. Madame veuve
Gertsch et ses enfants, Madame veuve
Oppliger et ses enfants, ainsi que les fa-
milles Mûri , Rosat, Eocher, Bischoff ,
Lauener et Steeger, ont la douleur de
faire part à leurs parents, amis et con-
naissances de la perte cruelle qu'ils vien-
nent d'éprouver en la personne de leur
chère et bien-aimée épouse, mère, belle-
mère, grand-mère, sœur, tante et parente

Madame Babetti RUFENER née Gertsch
que Dieu a enlevée a leur affection diman-
che 14 courant, a l'âge de 71 V» ans,
après une bien pénible maladie.

La Chaux-de-Fonda, le 15 août 1910.
L'enterrement SANS SUITE, aura lieu

mardi 16 courant, & 1 h. après-midi.
DomicUe mortuaire : Rue du Parc 26.
Une urne funéraire sera déposée devant

la maison mortuaire.
Le présent avis tient lien de let-

tre de faire part. 15005

Etude Jules-?. JACOT, notaire, LE LOCLE

situe à la rue du Marais, au LOCLE
— ¦ mm *

Dans le but de sortir d'indivision , les héritiers de Mme veuve Jeanne Jonr-
niac née Fontanier offrent à vendre, de gré à gré , l'immeuble qu'ils possèdent à
la rue du Marais No 18, au LOCLE, comprenant bâtiment assuré fr. 64.000.— et
défraKement en nature de cour et place, avec fontaine, formant l'article 1034 du ca-
dastre.

Le blUiment , exposé au soleil , bien entretenu et dans une belle situation en face
du Jardin public , se compose de 7 appartements de 3 et 4 chambres, dont l'un au
rez-de-chaussée est occupé actuellement en partie par un magasin de chaussures. —
Lnssiverie. eau , gaz et électricité installés dans la maison. Balcon au ler étage. — Le
trottoir a été récemment dallé.

' Estimation cadastrale , fr. 55.000.—. Rapport annuel brut , fr. 3800.— .
Pour visiter l'immeuble et pour tous renseignements et traiter, s'adresser au

soussigné.
15025 Jnles-F. JACOT. notaire.



A vendre, à AUVERNIER
i I II w H E S SP a ™ iUN MU 1 hli

bien achalandé, avec Café-Restaurant , grande salle, terrasse et vérandah
sur le lac et les Alpes. Affaire avantageuse et de bon rapport. Bonnes condi-
tions. — S'adresser, sous chiffres H. 5091 N.. à Haasenstein «& Vo-
gler, Neuohâtel. 14820

ENCHERES
PUBLIQUES

d'un beau Mobilier
A LA CHAUX-DE-FONDS

14-a rae Isima Droz 14-a
Ensuite d'une direction de l'Autorité

Tutèlaire, il sera vendu aux enchères pu-
bliques, et contre argent comptant, le
Inndi «» Août 1910, dès 9 heures du
matin, tout le mobilier garnissant la mai-
son rae Numa-Droz 14-a, dépendant
de la succession de Madame veuve Wal-
ther i'.iolley, Boit, principalement :

Plusieurs lits complets , tables et chai*'
ses diverses, chambres à coucher, cham-
bre à manger, ameublement de salon, des
canapés, cadres et tableaux, 1 plane, un
mobilier de bureau , avec bibliothèque
garnie (Dictionnaire Larousse, œuvres de
Zola, ouvrages de Lois, etc.), étagères,
linge de corps, de lit et de table, machine
à coudre, tout un mobilier de pension, un
comptoir, de l'argenterie , deux potagers,
batterie de cuisine, vaisselle, verrerie,
services de table, une quantité de vins
fins en bouteilles et divers autres objets
mobiliers, dont le détail est supprimé.

Ce mobilier, qui se trouve en très bon
état d'entretien, pourra être visité avant
les enchères , le samedi 50 août 1910,
de 5 à 6 heures du soir, au domicile indi-
qué ci-dessus.

La Chaux-de-Fonds, le 3 août 1910.
Le Greffier de Paix :

143'iï G. HENRIOUD.

Use J li
M. Charles Ottone fils, met à ban

la parcelle de terrain qu'il possède au
nord des maisons rue Sophie Mairet,
Mo 3 et 5. En conséquence défense for-
melle est faite d'y pénétrer et d'y circu-
ler. Les parents sont responsables de
leurs enfants.

La Chaux-de-Fonds, le 11 août 1910.
p. Charles Ottone fils,

Alph. Blanc, not.

I^suarisuge
Jenne veuve ayant bonne position de-

mande à faire la connaissance d'une per-
sonne de toute moralité, ayant si possible
petit avoir. On désire photographie. Il
sera répondu à toute lettre signée . Dis-
crétion absolue. —- S'adresser par écrit ,
¦ous chiffres A. B. 14891, au burean de
I'IMPARTIAL. 14891

Demoiselle présentant bien, éduquée,
parlant 2 langues, demande à faire la con-
naissance d'un Monsieur de bonne mo-
ralité et travailleur. N'exige pas de for-
tune. Discrétion absolue; lettres rendues
si on le désire. — Pour tous renseigne-
ments s'adresser à Mme JeauMairet , rue
Léopold-Robert 25. 14893

pour tout de suite ou époque à convenir :
Hôtel-de-Vllle. logements de 3 chambres

alcôve, cuisine et dépendances. 875?

Danlel-Jeanrichard 37, 2me étage de 3
chambres, corridor, cuisine et dépen-
dances. 8760

Qénéral-Dufour 10, 2me étage de 3 cham-
bres, cuisine et dépendances. 8762

Pour le 31 Octobre I9I0 :
Danlel-Jeanrich ard 29, logement de 3

chambres, cuisine, corridor et dépen-
dances. 8766

Paro 33, logements de 2 et 3 chambres ,
cuisine et dépendances. 8767

Puits 12, logement de 3 chambres, al-
côve, cuisine et dépendances. 8768

Puits 12, pignon de 3 pièces à l'usage
d'atelier. 8769

Industrie 3, logements de 2 et 3 cham-
bres, alcôve, cuisine et dépendances.

8770

Pour le 30 Avril I9II :
Danlel-vleanriohard 37, logement de trois

chambres, corridor, cuisine et dépen-
dances. 8772

S'adresser en l'étude René de André
JACOT-GUILLARlYlOD. notaire et avo
cat , Place de l'Hôtel-de-Ville 5.

pnur le 30 avril 1911, à la rne dn
Nord 74, (Petit Château), apparte-
ment de 4 chambres, chambre de nonne ,
cuisine et dépendances , et part au jardin.

S'adresser en l'Etude B. et A. Jacot-
Guillui-mod , notaire ct avocat , Pla-
ce de l'Hôtel-de-Ville 5, H10719-C 14544

t,i.̂ Ws-*n eOi bien au courant de la
mUriii-Giiav coiffure moderne , se re-
commande aux Darnes de la localité. Se
rend à domicile. Prix modérés. — Adres-
ser les demandes par écrit , soua initiales
H. lt. S. 14<i)3, au bureau de I'IMPA R-
TIAL . ¦

<§our nos (Exportateurs d 'horlogerie
*m m* 

Correspondances des paquebots-postes
valables du 15 Août au 15 Septembre 1910

PAYS Dates des départs (Hôtel des | SSS/K |postes principal à la Gh.-if.-F. m iettrei
/ l Crète (dépêches directes de Chiasso Aoûti4*,i8,2i*,25,28* * i .30 soir: r ) pour la Canée) Sept. l,4*,8,lt*, 15,18* ll .lS matin

m 
( 2 Halte Chaque j our. 

ggg^
3 Chine (Hong-Kong, Macao, Formose)

Mandchourie cm Transsibérien ) Août 17( 19> tt, 24 26i M. M 1M soir
(Lettres et cartes postales ordinaires et c . , ,_ - „ ,,* ,,  lfi ,., m. on .

recommandées seulement). Sept. Z, 4* 7, 9, U", 14, 16,18* *1.30 sOir
Imprimés, papiers d'affaires et échantil-

lons voir chiffre 4. 

4 Cochinchins, Annam, Tonkin sg^^'io. tus m.

K iw«, Août 16, 20, 25, 27. .. .„5 Ceylan Sept. 3,8, io, Î3, 17. 111S m*
A nA f _r(\ ttPJ

ÂSlS \ 
6 ^m Septembre 3, 10, 17. 1118 m.

7 inde britanni que (saut Ceylan), Aden , Aout 20 25 27Chanderna gor , Goa , Pondicherr y, Atgha- Sept 3 '8 [ Q n 11.15 m.
nlstan et Beloutschistan ' '

8 Indes néerlandaises , Singapore , Bornéo, Août 17|, 20,25,27,ai§. 11.15m.Phili pp ines , Siam Sept. 3, 8, 10, 14§. §7.40 s.

9 Japon, Corée, via Transsibérien
(Lettres et cartes ordinaires et recom- Voir Chiffre 3. (Chine.) —

mandées seulement.)
Imprimés, papiers d'affaires et échantil- Voir Chiffre 12 (Etats-Unis) 7.40 S.

Ions.

/ io colonie du Cap, Natal , Orange, Rhodesla , Août JS, 25. _ ,n... \ Bechuana!and , Transvaal , Lourenço-Marquès Septembre 1,8, 15. 7*40 s*

ill Zanzibar Août 21, 27. 11.15 m.ru imim Septembre 9*, 11. *4.20 soir

/ l2  Ffats-llnis Août 16, 18, 19, 20, 23, 26, 30. 
~

i- tiais-unis Sept lf 2> 3i 6( % 13i 16_ 7.40 s.
13 Bolivie , Cosfa-Rica , Cuba , Curaçao, Equa-

teur , Guatemala , Haïti , Honduras , Jamaï- via New-York,
que , Nicara gua , Panama , Pérou , Porto- voir chiffre 12. 7.40 s.

âlîlGfïl lllB ] B'00' Saivator * St-Domingue , Venezuela
; 14 Argentine , Para guay, Uruguay 

 ̂f t'̂ IM6. 7-40 s"
Août 19, 20, 26, 28.

; 15 Brésil Sept. 2, 4, 9, m, 11, 16. 7.40 s.
I 9 Yoxu Hio-dc-Jan siro seulement.

/ 16 Australie méridionale et occidentale,
Nouvelles Balles du Sud, Queensland , Août ic, 20.27.

i,.H(,.iu 1 Tasmanie , Nouvelle Calèdonie , Nouvelle Septembre 3, 10, 13. il.» m.
âUSirail fi Zélande , Victoria

J 

1 .- n -1 Via New-York .17 Hawâl voir chiffre 12. 7*40 s*

Observations. — L'heure indiquée comme dernière limite concerne les lettres ordi-
naires seulement; les lettres recommandées doivent , par contre , en règle générale, ôtre re-
mises au guichet au minimum une demi-heure avant les heures prévues ci-dessus.

La dési gnation du port d'embarquement (via Naples , via Southampton , par ex.) est' fa-
cultative , le bureau de poste acheminant toujours par la voie la plus rapide.

#| • f m B  -\\m_x W* _mm*
__

,'a*mmm___.m_m_+_umêtm' mm,

**»'

RISTOURNE â tous les acheteurs

sur toutes les marchandises. — Pour le Combustible,
répartition spéciale. ia481

PJII>A R A  Grand magasin de chaussures. Installation madame,» aâu v *  Assortiment toujours complet en chaussures fines et ordinaires.
¦•̂ L 

l l l  ¦ ¦*¦*¦¦ ¦ ¦¦I****** _ || M !¦¦¦ I II _ I ¦ ! ! I l  . ¦

Entreprises générales de Constructions
*»*??***»?*»•'»«*> IF? jB 1111101 f« JElIg-s ?**??****?
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Vents générale des matériaux de construction : Chaux, Ciments, Sables,Gyps. etc. — Briques en ciment at terre coite. — Carrelages en ciment, gi-ès etcéramique , depui s les pias simples aux pias riches. — Pavés en ciment, grès etterre cuite, pour trottoirs, écuries, remises, ete, — Tuyaux en ciment.
; Travaux à forfait : : Devis gratuits sur demande :

T a POT T 17 l inr iMû T A Da ira sert à cimenter et à recoller le verre , la uorce-litt UULlJJj lilJUlUB AlO Fa__ m laine, les meubles, etc. Très résistante. -Se vend 60 centimes le flacon, avec le pinceau '
En vente à la PAPETERIE COURVOISIER. place du Marché.

Atelier
A remettre de suite ou pour époque â

convenir, magnifique atelier, avec bureau
et dépendances ; chauffage central , force
et lumière électrique, au rez-de-chaussèe ,
quartier des fabriques. — S'adresser par
écrit, sous chiffres J. C. 14709. au
bnreau de l'IMPARTIAL. 14709

On offre i. louer, de suite ou époque à
convenir, une belle boucherie placée aa
centre du LOCLE, avec logement et dé-
pendances, i conditions avantageuses. —S'adresser à M. Charles Debrot Fils, rua
des Envers 33. Le Locle.

A loner, à RENAN
de suite, un logement de 3 chambres, cui-
sine, dépendances, lessiverie, jardin , eau
snr l'évier. Prix, fr. 22.50 par mois.

Pour le ler novembre, un grand loge-
ment de 3 chambres, cuisine, grandes dé-
pendances, grand jardin, eau et gaz ins-
tallés. Prix, fr. 25.— par mois.

S'adresser i M. A. Maumary, négociant*à Renan. 14755

A l©n@ia
Pou r le 31 octobre on plus tôt. aa
gré des amateurs , un magnifique loge-
ment de 8 chambres spacieuses, cuisiue,
chambre i bains et vastes dépendances,
dans une maison au centre des affaires ,
rae Léopold-Robert, à La Ghaux-de-
Fonds. Chauffage central et concierge.
Loyer annuel, net fr. 2500. — S'adresser
Etude E.-A. Bolle «t Dr A. Bolle, no- -
talres et avocat, rua da la Promenade 2,
H 10.720 c 14611

Maison
A vendre, à des conditions très avanta-

geuses, une maison comprenant 4 loge-
ments, très bien situées et d'un bon rap-
port. — S'adresser sous chiffres R. B.
9704, au bureau de I'IMPARTIAI,. 9704

Utiéjpi
Avez-vous des livres ou de la mu si-.

Sue dont vous voulez vous défaire 1 (Jou-
ez-nous en la vente sans frais pour vous.
Argus da bibliophile. Désirez vous

trouver à acheter d'occasion un ou plu-
sieurs ouvrages quelconques ? Chargez-
nous des recherches, inscription deux
francs pour une année ou jusqu'à satis-
faction.

Bibliothèque encyclopédique cir-
culante. Abonnements ; 20 cent, par se-
maine. — 60 cent, par mois. — fr. 3.70
par an. Pour l'échange d'un volume parjour, si désiré, pour La Chaux-de-Fonds-

Prêt. — Achat. — Vente. — Echan-ge. — Estimation. — Recherches.
Librairie ancienne ?ftJ!S 5

Maison de confiance 1232&
fondée en mus.

Véritable Baume Anglais
MERVEILLEUX

Gouttes Bals, d'après recette monastique,
i 2fr. 50 les 12 flacons francs. Na se trouva
véritable qu'à la Ue-6691-h. 13151
Pharmacie C. LANDOLT , Hetstal (Glaris).

Mm© FOURGÂDE
Sage-femme diplômée, GE.VÈVE,
rue du Rhône 64. Consultations tous
les jou rs. Beçoit des pensionnaires.
Ue-5881-f TELEPHONE 3104 14103

HOTEL du FOEMT-du-JOUR
—toxxcL&-*j -ll.±&ir&

CHAMBRES et PENSION pour Séjour. — Grande Salle pour Sociétés. Jardin
ombragé. Terrasse. JEU de BOULES. Billard. Bepas de Noces et Sociétés. DINERS
et SOUPERS sur commande. Consommations de premier choix. 13378

Se recommande, Louis MATTHEY.

Plfitin ilIH Passementerie

Corset hygiénique B^̂ ^̂ ^B ĝ SSI1S 13 USC |*jqffiEJ |il5[ __ jKIgff ĵcï î TvT.-. +.<

Véritable Anglais, blanc et BgB§p  j |"M
15108 naturel. ^̂ S Ganterie

8eul dèpût : 
HSI^M Tabliers, ete.

[. SUITE M^CéopoiiTOert 21



Sache res
pub liques

Il sera vendu aux enchères publiques,
le Mercredi 17 août 1910 , à 11 heures
du matin, dans la grande salle à l'Hôtel
de Ville , à La Chaux-de-Fonds :

Une police d'assurance contractée au-
¦pvcis de la Compagnie d'Assurance « Nor-
\vich Union » , le 6 Juillet 1906, pour un
capital de fr. 10,000.— , payable le 20 Juin
1926, ou au décès.

Valeur actuelle de rachat fr. 1300.—*.
Office des Faillites

Le Préposé,
H. HOFFMANN.

La Société de Cavalerie , met à
'iau tout le terrain qu'elle a loué situé
« Sur le Pout » , à la Charrière.

tlèfenbe est faite de fouler l'herbe et
d'v laisser pâturer du bétail.

Toute contravention sera rigoureuse-
ment poursuivie.

Le Comité.

H-9477-C ____ H j

H-3744 C DENTISTE 15003

Ajggjg gggp

Brassorie do laSurra.
au ler étage

Tous les LUNDIS soir,
dès 7*-/» heures 7295

£&, 1«, XJ3.OC3.0 <3.e> Onen
Se recommande, Vve Q. Laubscher,

Éïîiployi_iHtÉressé
Une maison de la place (sans concur-

»juce) cherche un employé intéressé, sé-
rions et capable, ou commanditaire. Ap-
port , 3 à 5000 fr. Bénéfice assuré. Bonnes
garanties. — Offres écrites , sous chiffres
A. A. 14804, au bureau de I'IMPARTIAI.

14904

llirliies^Miifliir
Bon horloger-retoucheur est demandé

|6ur tn 'rer su plus vite. 14962
S'adresser Fabrique Kurtb frères, â

Branyes. 
On demande pour entrer immédiatement

dans une Fabrique d'horlogerie, du Jura
bernois ,

* l les mécanicien
connaissant à fond la réparation d'outil-
lage et ta construction des étampes. ion
gage. Entrée immédiate. 0-1197-0

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
Dans boulangerie importante de la

Suisse française, on demande

Ve Demoiselle de magasin
eonuaissant trés bien l'anglais et possé-
dant jolie écriture. Entrée immédiate. —
Adresser offres avec références et photo-
graphie, sous Z. S 810, A Haasenstein

t Vogler, Vevey. H-874-V 15004

SS ~r*v*\*-»->

Quel fabricant donnerait en soumission
les montres ou autres articles d'horloge-
rie, 6 horloger-rhabilleur établi. — Adres-
ser offres, sous chiffres A. Z. 14986,
j»u bureau de I'IMPARTIAL , 14986

iJésirez-ïous places ap
Désirez-vous des employés ¦
/.' Adressez-vous au Bureau¦ Gl-a , rue Léopold-Robert !>!•>»

Places en Suisse et à l'étranger
jTarif fixe. l___ Téléph. 1810

Avis aux Propriétaires
Quel serait le propriétaire oui aurait

; une boulangerie à louer pour le 30 avril
iïfill, ou qui serait disposé d'en installer
une. Centre de la Ville désiré. — Ecrire
Bous chiQres W. C. 15014, au bureau
'de I'IMPARTIAL . 15014
> ' ¦

Oa demande A louer, un

B2B «mg ^amm JLam
on un local pouvant être transformé à ce
sujet, situé au bas du Quartier de Bel-
Air. — Adresser offres sous N 0442 C,
à llaasonslein et Vogler, Ville.

Ô 

Régulateurs soignés. Carillons
Pris trés avantageux

F. -Arnold Droz, Jaquet-Droz 39.

COMMUNE DE LA CHAUX- DE - FONDS j

Kis© au concours
im —¦ il ¦¦¦¦¦II. ! ,¦ . ¦!-**$»¦¦¦¦ . ,.  . ,!¦ ¦_ i m.

L.a place d'organiste du Temple National est mise au I| concours. i
Le cahier des charges est déposé au bureau du Président du Consei l jcommunal , Hôtel communal , ler étage, où les intéressés peuvent en pren-

dre connaissance.
Entrée en fonctions : le fer octobre 3 9-îO.
Les offres de services doivent ôtre adressées au même bureau , sous plifermé, affranchi , portant la suscription : « Offres poar ïe poste d'or-ganiste an Temple National a , jusqu'au samedi SO août1940 , à 6 heures du soir.
La Chaux-de-Fonds, le 10 Août 1910.

H-10727-C CONSEIL COMMUNAL.

MARDI soir, à 8 heures,

donné par l'Orchestre IBIEXJISKIA.
ENTRÉE LIBRE. Programme choisi. 9569-5* Se recommande.

1 03î slemaanle à a-sIi-Bi-ei*
de suite en Suisse, propriétés, villas, domaines ou pouvant convenir à sanatoriums

j et hôtels , tous fonds de commerce ou industriels. A toute personne qui répondra
à cette annonce soit pour vendre ou trouver rapidement associé, commandite, capi-
taux, une offre gratuite sera faite par retour du courrier. 14993

Banque Française
Ue7070I f id, Boulevard Magenta , Paris. (31B * année).

I ait. dBSBK-*Awsn>v |
HERBORISTE

E l'installant à LA CHAUX-DE-FONDS , 14-a, rue Numa Droz 14-a
traitera selon la réputée méthode de sa mère

feu Madame Veuve WALTER BI@LI.EY 1
Continuations A partir dn lundi 15 août.

I 14935 H-9444-C Traitement par les nriaes. I

A la Four mi, Premier Mars 5
ROBES de CHAMBRE), cédées pour fin de saison , à 4 fr. 90.

—•—t'O '— 'X — '—l— l i
BLOUSES blanches, doublées laine, à 5 fr. 50. 14901

Bean choix de FOURRE/LUX JAPONAIS.
SE RECOMMANDE.

¦ .-

jusqu'à fln Août i
' <_§ *<& ft?» les mille kilos

franco domicile, net, au comptant

D. Chappuis, suce. Téléphone 327*355
— - . . .  —— ¦ ' ¦ i— ¦

Psoriasis. Dartres écailleuses.
4) Pendant plusieurs années j'ai eu, nus: bras et aux Jambe***, dea dar-

tres écailleuses dont je ne parvenais pas à ine débarrasser, malgré tous les
remèdes employés. Ce n'est qu'après avoir suivi le traitement qui me fut ordonné par
la Clinique „Vibron'S A Wienacht, près Rorschach, que j'ai été tjuorie
au bout de très peu de temps. Je recommande chaudement le dit établissement a tous
les malades. Mme Stocklln, Hammerstr. 141, Sale, le 30 août 1909.

Adresse : Clinique « VIBRON », à Wienacht, près Rorschach. C

Scierie et Commerce de Bois en tous genres
¦ *»***. ¦

Képarations en lous genres. — A<*hat de bois en grume de tontes espèces.
— Sciage à façon. — Parquets chêne et hêtre.— Lames pour planchers,
rabotées et brutes. — Lambourdes. — Lattes à tuiles. — Carrelets ponr
béton armé. — Planches sapin, foyard. chêne, pin et pitchpin, de toutes dimen-

sions. — Sciure, Déchets de bois et Copeaux de machines à baa prix.

Entreprise de charpente et menuiserie. — Réparations en tous genres. —
installatio n des plus complètes. — Vastes ateliers et séchoirs à vapeur.

10394 S " rnaommandent, FONTANA & TUlCBAUO.

¦I l  !.. II ¦ I I I II I

Etude JACOTTET & B E R S OT , Le Loelô

Wt • <§ ' t J|

An Platean du Stand, un bâtiment avec dégagements et grands jardins , as-
suré fr. 16,600.

A Beau-Site, un joli bâtiment assuré tt .  22,500, avec magnifique jardin , plus
un chésal comme terrain à bâtir de 930 m*.

Itue Girardet, un bâtiment avec jardin et vastes dégagements, assuré
fr. 35,500. •

Itue des Envers, 3 beaux bâtiments d'un bon rapport, avec grands dégagements
assurés, l'un ff. 65,500, le second fr. 70,600 et le troisième fr. 53,000.

Itne de la Côte , un grand bâtiment en parfait état avec magasins et devantu-
res , assuré fr. 61,700.

Rae de l'Avenir, un bâtiment avec remise et jardin bien entretenu, assuré
fr. 37,700.

Chemin des Etangs, deux bâtiments d'un bon rapport, assurés, un fr. 23000
et l'autre fr. 36,000 avec dégagements,

A la Foula, un beau bâtiment très bien aménagé, assuré fr. 40,000, rende*
ment élevé.

Rue de France, un bâtiment assuré fr. 39,500, plus des terrains d'une con«
tenance de 4523 m2, pouvant être utilisés comme entrepôt, chantier, chèsaux à bâtir,
à proximité des nouvelles gares du Col-des-Roches.

Rne des Etangs, 2 jolies propriétés comprenant 2 bâtiments assurés, l'un
fi*. 25,000 et l'autre fr. 33 ,600 et grands jardins potager et d'agrément.

A la Jalase. plusieurs bâtiments, assurés fr. 50,000, 30,800, 8,400, 3,500
21 ,000, 3.600, 1,800, 1,000 ; le tout est à vendre en bloc ou séparément. Con-
viendrait pour l'installation d'un grand commerce.

Aux Brenets, un grand bâtiment avec dégagements assuré fr. 72,500, ben
rapport.

Plus de beaux et vastea terrains, à proximité de la gare, utilisables comme
chèsaux à bâtir.

Aux Queues, une jolie propriété à proximité de belles et grandes forêts et pré-
sentant tout l'agrément désirable comme séjours d'été.

Une scierie en pleiae exploitation à 2 kilomètres du Locle, avec groisière, fa-
brique de briques, etc., accès facile, situation exceptionnelle à proximité des gares et
grande facilite d'exoloitation. Affaire d'avenir, rendement élevé et assuré.

Deux beaux domaines, suffisant à la garde de 7 â 15 pièces de bétail, situés
l'un à proximité du Locle et l'autre près la Chaux-du-Milieu.

Deux grands hôtels, l'un à la rue Léopold-Robert et l'autre au Quartier Est
de la Chaux-de-Fonds, ancienne et bonne clientèle, rendement assuré, affaire d'avenir ,
conditions de reprises exceptionnellement favorables.

A Bevaix, un joli bâtiment avec café-restaurant, jouissant d'une forte clientèle,
belle situation , peu de reprise, entrée en propriété au gré du preneur.

Des conditions très favorables seront faites aux amateurs, auxquels on laisserait
au besoin, pour plusieurs des immeubles, des fonds en seconde hypothèque, à un
taux réduit.

Pour tous renseignements et pour traiter, s'adreseer i l'Etude Jacottet & Ber-
sot, Le Locle.

Assortiments
Garnisseur d'ancres, au courant de toutes
les parties de l'assortiment, et pouvant
diriger une fabrication, cherche place de
suite. — S'adresser a M. Wilhelm Racine,
à Perles, prés Bienne. 14998

Représentant
Jeune homme sérieux, cherche repré-

sentation pour vins, liqueurs ou autres
articles. — Ecrire sous chiffres F. K.
14573, au bureau de I'IMPARTIAL . 14578

L8 LERGH, Ferblantier
Rue Numa-Droz 27

Vls-toii du Collège Primaire. - Téléph. 362

Entreprise de travaux de ferblanterie
pour bâtiments.

Installations d'eau, conduites pour W.-
C, Chambres de bains, lessiverie, etc.

Spécialité de Caisses d'emballage pour
horlogerie. — Caisses à balayures. —
Chapeaux de cheminées de plusieurs sys-
tèmes.

Réparations en tous genres.
Travail consciencieux. — Prix modères.
14545 Se recommande.

A LOUER
pour le SO avril 1911, une

boulangerie
bien située au centre de la ville.

S'adresser le soir dès 6 h. i M. Albert
Eymann, rue du Nord 108. 14983

Etude CL-E. Gallandre, not.
rue de la Serre 18

pour de suite ou époque i convenir
Progrès 87. Cave. 14035

Progrès 80 b. Rez-de-chaussée, 8 cham-
bres et cuisine. 14036

i Philippe Henri Matthey 7 et O. 2 pi-
gnons, 2 chambres et cuisine chacun;
et 2 beaux appartements, de trois
chambres, corridor éclairé et cuisine
chacun, remis à neuf. Jardin, cour et
lessiverie. Belle situation au soleil.

14037

Epargne 14. An rez-de-chaussée,
une grande chambre à l'usage d'ate-
lier avec cuisine ; au ler étage, 3
chambres, corridor et une chambre au
pignon. BeUe situation au soleil. Lessi-
verie, cour et jardin. 14038

Promenade 13. Pignon. 8 chambres
el cuisine. . 14039

Terreanx 2. Rez-de-chaussée snd,
local pour atelier ou entrepôt. îtez-
de-ebaussée ouest, 2 chambres et
tuisine. 14040

Pour le 31 octobre 1910 :
Promenade 13. Rez-de-chaussée A

droite, 8 chambres, corridor et cuisi-
ne. 14041

Ronde 18. Local pour entrepôt. Eau
installée. 14042

Epargne 16. ler étage. 3 chambres,
corridor et cuisine. Jardin, cour, lessi-
verie. 14043

Local
A louer, de suite ou époque & convenir,

un local bien situé ; place pour 12 ou-
vriers et conviendrait pour Fabrique
d'horlogerie. — Adresser les offres sous
chiffres C. R. 14683, au bureau de I'IM-
PARTI AI.. 14683

Am von-dïT*©
un établi portatif , une machine à arron-
dir, le tout en parfait état. — S'adresser
chez M. Perret, rue du Parc 79, au Sme
étage.

A la même adresse, grand choix de
montres égrenées or, argent et métal , à
bas prix. 20477

J-W-. lOU01f
pour tout de suite ou époque à convenir

Nord 58. — 1 appartement remis à neuf,
de 8 pièces, cuisine et dépendances.
S'adresser rne dn Pont 13. chez Mme

Arnold Grosjean. H-8895-C 14309

Rue Jaquet Droz 6,
pour de suite ou époque à convenir :
Un ler étage de 3 chambres, vestibule,

cuisine et dépendances, bien exposé au
soleil, conviendrait pour atelier.

Un 4me étage de 3 chambres, vestibule,
cuisine et dépendances.

Ponr le 30 Juin 19(0 :
Un magasin, avec arrière-magasin.

Pour le 31 Août 1910:
Un magasin, conviendrait comme salon

de coiffeur.
A la Recerne,

de suite ou pour époque à convenir :
Un bean logement au ler étage, de 4

chambres, cuisine et dépendances, bal-
con.

Un 2me étage, de 1 chambre, cuisine et
dépendances.

Un 2me étage, de 2 chambres, cuisine
et dépendances.
S'adresser au bureau Jules L'Héritier*

Faure, rue dn Commerce 130. 10C55

I remettre
& Genève, pour cause de départ ,, quartier
cenlral, bonne pension bourgeoise bien
achalandée ; reprise 3000 fr. — Ecrire i
M. A. Golay, R. Plantamour 25, Genève,
H-15883-X 14994

Etude JULES BELJEAN , notaire
rue Jaquet-Dror* 12a

Petits logements
d'une pièce avec cuisine, sont à le«r
pour tout de suite ou pour époque à con-
venir. Loyer : 20 tr. par mois. 15009

Oo demande à acheter
d'occasion, une lonna machine a arron-
dir ti possible avec fraises. — S'adresser
par écrit sous chiffres 0. L. 15010, au
bureau de l'IMPARTIAL 15010

Em. steiner
Sellier

X-VULO Ziéo-p.-fiotoert 18&

Grand choix d'articles de voyage,
sacoches, valises, malles, sacs
d'école, porte-monnaies.

Fabrication spéciale de malles et arti-
cles pour MM. les fabricants d'borlogeria
snr commande et en tout genre. Travail
soignée et solide. — Se recommande
21009 Awt.  «JEINEB. -


